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Informations générales

L'égalité des femmes, 
une priorité pour 
le candidat Landry

ROUYN (PC) - Bernard 
Landry, candidat à la présidence du 
Parti Québécois, estime que le Qué­
bec ne peut plus se priver de l’ap­
port socio-économique de la majo­
rité de sa population, les femmes.

En tournée dans le Nord-Ouest, 
hier, il s’est déclaré convaincu que 
les progrès réalisés au niveau de la 
condition féminine depuis les der­
nières années, constituaient l’un 
des deux ou trois phénomènes ma­
jeurs de la dernière décennie.

M Landry qui est actuellement 
ministre du Commerce extérieur et 
des Relations internationales dans 
le gouvernement Lévesque, avait 
donc choisi de traiter de la condi­
tion féminine, lors de son passage à 
Rouvn-Noranda et Val d’Or, dans le 
cadre de sa campagne à la direc­
tion du Parti québécois.

Il s’est félicité de ce que la po­
pulation féminine de la province re­
présente maintenant 55 pour cent 
des effectifs universitaires, et 
qu’en 1984, la majorité des lauréats 
du concours de l’Ordre des compta­
bles du Canada soient des femmes, 
en majorité des Québécoises.

Le thème développé hier par M. 
Landry, "égalité réelle des chances 
pour les femmes’’, représente l’un 
des six thèmes prioritaires de sa 
campagne à la présidence du PQ.

Il ne s’agit pas là de promesses 
électorales, selon un porte-parole

du bureau de M. Landry, mais plu­
tôt d'un énoncé de philosophie poli­
tique

L égalité des femmes doit passer 
avant tout, selon M. Landry, par 
l égalité économique des sexes. Il a 
déploré qu'en 1985. les femmes de­
meurent encore moins payées dans 
leur travail que la moyenne des 
hommes II a aussi dénoncé la ten­
dance à la dévalorisation économi­
que des secteurs où les femmes ont 
réussi au cours des dernières an­
nées des perçées significatives.

L'Etat et la société ont le devoir 
d'appuyer, financièrement et autre­
ment. le choix des femmes par rap­
port à la maternité, soit grâce à 
des congés de maternité et à un 
soutien plus important aux familles 
monoparentales.

Le ministre a conclu que les per­
sonnalités publiques ont la respon­
sabilité de donner l’exemple de rap­
ports amicaux et égaux entre hom­
mes et femmes.

Lors de cette tournée-éclair en 
Abitibi-Témiscamingue. le ministre 
a rencontré plusieurs intervenants 
socio-économiques de cette région - 
des représentants d’une coopérative 
d’exploration minière et d'un cen­
tre pour jeunes "La Soupape" - et 
il a participé au lancement des fê­
tes du cinquantenaire de fondation 
du village de Bellecombe, près de 
Rouvn.

Course au leadership du Parti québécois

Yves Duhaime intéressé par 
la succession de Lévesque

SHAWINIGAN (PC) — Même si ce n’est que dans une dizaine 
de jours qu’il doit faire connaître officiellement sa décision 

concernant la course à la présidence du Parti québécois, le minis­
tre des Finances du Québec, M. Yves Duhaime, se dit tout même 
intéressé par la succession de M. René Lévesque à la tête du PQ.

15 août, M. Duhaime a indiquéC’est ce qu'il a laissé enten­
dre hier en matinée, lorsque re­
joint à sa paisible résidence du 
rang Saint-Olivier, à Saint-Jean- 
des-Piles, où il profite de ses 
vacances annuelles.

Il revient tout juste d'un der­
nier voyage d’affaires en Euro­
pe, soit à Londres et à Paris, où 
il a entamé les premiers jours 
de son repos estival.

“Je suis en pleine forme. De­
puis quelque temps je fais mes 
contacts et je recueille mes in­
formations. Je suis à évaluer 
mes appuis dans le parti et dans 
l'ensemble du Québec," de con­
fier le ministre Duhaime au 
quotidien ‘Le Nouvelliste’, ven­
dredi en matinée.

Tout en rappelant que la pé­
riode de présentation officielle 
des candidatures n’a lieu que le

beaucoup à faire," dit-il en re­
connaissant qu’avec les pertes 
enregistrées par le parti au 
cours des dernières années, 
dans les diverses élections par-

qu il ne ferait connaître sa dé 
cision qu’à la fin du présent 
mois.

Toutefois, ses confidences 
laissent supposer qu'il pourrait 
bien annoncer qu’il se lancera 
dans la course. .

Le PQ dans l'opposition

Le député de Saint-Maurice a 
mentionné que s’il décide de se 
lancer dans la course, ça ne 
sera pas pour faire la lutte à 
son collègue Pierre Marc John­
son à qui il reconnaît une sé­
rieuse avance, mais bien pour 
battre Robert Bourassa.

En ce sens. M Duhaime a in­
diqué que la prochaine élection 
générale au Québec est capitale 
pour le PQ. "Nous avons encore Yves Duhaime

ttelles, celui-ci se trouve dans 
une très delicate situation Tl 
ne faut pas se le cacher, nous 
sommes un peu dans l’Opposi­
tion actuellement.

Le ministre a ensuite rappelé 
que lorsqu'il est entré en poli­
tique il y a 15 ans. c'était pour 
l’option fondamentale du parti, 
soit la souveraineté-association

Mais, il a reconnu que le con­
texte sociopolitique a changé 
depuis 1976 et qu’il faut aujour­
d’hui composer avec de nou­
veaux éléments qui font en sor­
te que la priorité doit être ac­
cordée aux problèmes de l heu- 
re, la situation socio-économi­
que et le chômage . sans tou­
tefois perdre de vue l’option du 
parti

"Il faut travailler à maintenir 
l'unité et la cohésion dans le 
parti car la présidence est une 
chose mais la prochaine élec­
tion en est une autre.’’ de con­
clure le ministre Duhaime

U

S 6.6 millions S aux 
étudiants indonésiens

DJAKARTA (PC-AFP) — Le ministre des 
Affaires extérieures, M. Joe Clark (à gau­
che), a signé vendredi à Djakarta, avec son 
homologue indonésien, M. Mochtar Ku- 
sumaatmadja (à droite), un accord concer­
nant la formation professionnelle d'étu­
diants indonésiens.

Aux termes de cet accord, le Canada of­
frira 6.6 millions $ US sous forme de bour­
ses à des étudiants souhaitant enrichir leur 
formation au Canada, en Indonésie ou 
dans un pays tiers.

M. Clark a été reçu vendredi matin par le 
président indonésien Suharto. Interrogé 
sur le problème des droits de l'homme en 
Indonésie et sur la question de Timor-Est, 
M. Clark a souhaité que des journalistes 
puissent visiter plus souvent l'ancienne co­
lonie portugaise annexée en 1976 par l'In­
donésie.

Au cours d'une rencontre avec des hom­
mes d'affaires canadiens, M. Clark a souli­
gné l'importance croissante du commerce 
canadien avec les pays d'Asie et du Pacifi­
que, qui a maintenant dépassé en valeur le 
commerce atlantique.

(Laserphoto AP)

Par Petro Canada

215 millions $ payés 
en trop à l'achat 

de Pétrofina en 81
OTTAWA (PC) — Une étude effectuée 
par des consultants privés révèle que 

les contribuables canadiens ont payé au 
moins 215 millions $ de trop lorsque la socié­
té Petro Canada a acheté Pétrofina en 1981.

Mais ce montant se 
perdait dans les don­
nées du rapport final 
établi le printemps der­
nier par les vérifica­
teurs de la firme toron- 
toise Ernst and Whin- 
ney.

Le gouvernement fé­
déral avait soutenu que 
ce rapport lavait de 
tout soupçon la prise de 
contrôle de l’ancienne 
société belge pour 1.7 
milliard $

L’étude effectuée par 
Sproule and Associates, 
une firme de consul­
tants de Calgary, est 
un document-clé du 
rapport de vérification 
soumis à la ministre de 
l’Energie Pat Carney, 
par Ernst and Whin- 
ney, dont Southam 
News a obtenu copie en 
vertu de la Loi d accès 
à l’information.

Sproule y conclu que 
Pétrofina a surévalué 
de 215 $ à 265 millions S 
les réserves pétrolières 
et gazières prouvées de 
Pétrofina

En y ajoutant les au­

tres avantages tels que 
la valeur des terrains 
non-développés et les 
réserves pétrolières 
probables, Petro Ca­
nada aurait surestimé 
les intérêts pétroliers 
de Pétrofina de 195 S à 
275 millions $

Le rapport stipule 
que Petro Canada:

— s’est fiée à des es­
timations sur les réser­
ves pétrolières et ga­
zières datant d’un an

— a établi des pré­
visions irréalistes sur 
le prix du pétrole et du 
gaz. ne tenant pas 
compte des prix établis 
par Ottawa en vertu du 
Programme national 
de l’énergie

— a ignoré l’inten­
tion manifestée par Ot­
tawa de hausser la taxe 
sur le pétrole et le gaz.

L’étude qui soutient 
que Petro Canada a 
pavé le gros prix pour 
acquérir Pétrofina 
vient appuyer les allé­
gations formulées l’an 
dernier par l’ancien 
président de Pétrofina.

M. Pierre Nadeau, qui 
avait soutenu que le 
prix payé était “exces­
sif”.

L’étude fait égale­
ment écho aux propos 
du vérificateur géné­
ral. Kenneth Dye. selon 
lequel les contribuables 
pourraient avoir payé 
jusqu’à 700 millions S 
de plus.

Les calculs et les 
conclusions de Sproule 
ne figurent pas dans le 
résumé du rapport de 
vérification effectué 
par Ernst and Whinnev 
sur la prise de contrôle 
et rendu public, le 8 
mars dernier.

M John Kingston, un 
associé de Ernst and 
Whinnev. a confirmé 
hier que la firme était 
d’accord avec Sproule 
sur la surestimation 
des réserves pétroliè­
res mais ne partageait 
pas la prévision d’une 
hausse de la taxe sur 
l’essence.

11 a précisé que sa 
firme partageait les 
pronostics de Petro Ca­
nada qui prévoyait que 
la taxe sur l’essence 
serait de 8 p c La taxe 
atteint maintenant 12 
p.c, soit le niveau pré­
vu par Sproule

Guerre des étoiles

Un refus de collaborer 
placerait le Canada 
en mauvaise posture
OTTAWA (PC) — Si le Canada refuse 
de collaborer aux travaux de recher­

che préparatoires à la réalisation du pro­
gramme américain Star Wars, il risque 
presque certainement de perdre d’autres 
contrats de défense avec les Etats-Unis et 
d’être en plus confronté à des difficultés 
dans ses relations bilatérales avec ce pays.

Un ancien sous-mi­
nistre de la Défense, 
M. Buzz Nixon, et un 
lieutenant général à la 
retraite maintenant à 
la tête de l’Association 
des industries aérospa­
tiales du Canada, ont 
exprimé cet avis ven­
dredi. Les deux hom­
mes témoignaient de­
vant le comité spécial 
du Parlement étudiant 
l’invitation lancée au 
Canada par les Etats- 
Unis de participer aux 
travaux d’élaboration 
du programme Star 
Wars ainsi que la libé­
ralisation des échanges 
entre les deux pays 

Selon M. Nixon, il 
faut prévoir que, suite 
à un refus du Canada, 
on réagira “consciem­
ment ou inconsciem­
ment" de très mauvai­
se façon aux Etats- 
Unis Tous les rapports 
entre les deux pavs 
pourraient être boule­
versés. qu’il s’agisse de

commerce aussi bien 
que de développements 
technologiques.

Promesse américaine

Le lieutenant géné­
ral Lewis a exprimé 
son appui à cette opi­
nion Participer aux 
préparatifs de Star 
Wars peut signifier 
pour le Canada jusqu'à 
50.000 emplois d’ici 
1992 et autant que 
100.000 jusqu'à 1 an 
2000. a-»-il ajouté II 
suffirait que notre pays 
soit chargé d'un pour­
centage de l'ensemble 
des travaux de recher­
che envisagés avec 
leurs retombées com­
merciales.

Un membre du com­
ité. le député néo-dé­
mocrate ontarien Ste­
ven Langdon. a rappor­
té que les Etats-Unis 
s’étaient engagés en­
vers le ministère des 
Affaires extérieures à

l informer de toute ten­
tative d’obtenir un con­
trat de Star Wars par 
une société canadienne.

Bases au Canada?

La situation est par­
ticulièrement délicate 
avec les filiales cana­
diennes de grosses en­
treprises américaines, 
a-t-il cependant souli­
gné. Ainsi, neuf des 10 
compagnies américai­
nes ayant obtenu les 
contrats les plus élevés 
du projet ont des filia­
les au Canada.

Encore une fois, plu­
sieurs groupes se sont 
carrément opposés au 
programme, vendredi : 
entre autres, la Coali­
tion pour le désarme­
ment. le mouvement 
pacifiste Project 
Ploughshares et Pug- 
wash du Canada

Dans ce dernier cas. 
le groupe a exprimé la 
crainte que les Etats- 
Unis veuillent un jour 
installer des bases de 
leur IDS au Canada et 
au Groenland 

C'était la dernière 
journée d'audiences du 
comité qui doit remet­
tre son rapport au gou­
vernement d'ici le 23 
août.
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Petro-Canada aux 
frais du contribuable
Dans l’art de gaspiller 

des millions $, dans l’art 
d’écraser encore plus le 
contribuable canadien, Pe­
tro-Canada remporte la 
palme. Depuis que les Ca­
nadiens participent au dé­
veloppement de l’industrie 
pétrolière par gouverne­
ment interposé, les inquié­
tudes ont toujours été 
grandes quant à l’utilisa­
tion des fonds publics par 
la société d’Etat Petro-Ca­
nada: elles étaient bien 
fondées et le sont encore 
plus que jamais. Selon une 
étude effectuée par la fir­
me de consultants privés 
Sproule Associates de Cal­
gary. Petro-Canada aurait 
payé 215 millions S de trop 
pour l’acquisition de Pe- 
trofina en 1981, rien de 
moins. La révélation a de 
quoi révolter. Mais qu’à 
cela ne tienne, la même 
société fédérale s'apprê­
tait ces derniers jours à 
bâcler une autre transac­
tion douteuse avec Gulf 
Canada. En effet, selon 
bon nombre d’experts, les 
1.8 milliard de dollars que 
le gouvernement avait of­
ficiellement autorisé 
étaient destinés au secteur 
le moins rentable de l’in­
dustrie pétrolière. Les rai­
sons en demeurent obscu­
res mais, heureusement, 
le marché n’a pas eu lieu.

Pour le Canadien moyen, 
de tels chiffres ont de quoi 
étourdir. Que représen­
tent-ils exactement? En 
gros, en ce qui concerne la 
transaction qui était pré­
vue avec Gulf, on parle 
d'environ 100 S par tête de 
contribuable. Bien sûr les 
intentions du gouverne­
ment n’étaient pas d’en 
faire paver la facture par 
les citoyens mais bien 
d’assurer à l’industrie pé­
trolière canadienne une

R

place plus profitable sur le 
marché. Pourtant, depuis 
l’échec des négociations, 
lusieurs analystes pétro- 
iers soutiennent que Pe­

tro-Canada se serait mis 
les pieds dans les plats en 
acquérant raffineries et 
réseau de distribution qui 
sont des actifs d’une va­
leur plus qu’incertaine. Et 
si d’abord et avant tout, on 
considère que le marché 
international du pétrole 
est actuellement des plus 
incertains, on se demande 
dans quelle galère le gou­
vernement fédéral allait 
s’embarquer...avec l’ar­
gent des contribuables.

Pourtant jeune, l’histoire 
de Petro-Canada n’est pas 
reluisante. Ce sont d’abord 
les libéraux de Pierre-El- 
liot Trudeau qui ont cau­
tionné l’incurie la plus to­
tale. Tour à tour, le véri­
ficateur général Kenneth 
Dye, l’ex-président de Pe­
tro-Canada lui-même, et 
maintenant la firme 
Sproule l’ont affirmé: la 
transaction de 1981 avec 
Petrofina a été l’occasion 
d’un gaspillage éhonté. 
Des estimations erronées 
sur les réserves pétroliè­
res, des prévisions irréa­
listes sur la tendance des 
prix du pétrole et ironique­
ment, le fait d’avoir igno­
ré l’intention d’Ottawa de 
hausser les taxes sur le 
pétrole ont coûté au moins 
215 millions S de trop aux 
Canadiens! le vérificateur 
général a déjà parlé de 700 
millions S). Mais les gou­
vernements passent, le dé­
ficit continue de grandir et 
nous de payer, ce sont 
maintenant les conserva­
teurs de Brian Mulroney 
qui pensent pétrole et gas­
pillage.

Roch Bilodeau
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L'homme de la semaine
C’est un personnage un peu fat 

malgré son âge vénérable que nous 
élevons à la dignité d’homme de la 
semaine. Tellement fat qu’on l’ap­
pelait le Pharaon Ramses II pour 
ies intimes.

Ramses est en visite à Montréal 
pour l’été, présumément pour tour­
ner un film publicitaire pour la 
compagnie Band Aid et possible­
ment pour aider à la campagne 
électorale du Parti québécois, étant 
donné qu’il a de l’expérience dans 
les linceuls, lui qui vit tout fin seul 
dans son appartement à une pièce 
appelé en Egypte, sarcophage.

C’est incognito que Ramses a 
roulé jusqu'à Terre des Hommes. Il 
n’aime d’ailleurs pas les foules, vi­
vant toujours en petites “gangs” ou 
petites bandes, on pourrait même 
dire en bandelettes. Même s’il est 
tout blanc, il n’est pas malade.

Ramses a passé sa jeunesse, sa 
vieillesse et les années d’après, en 
Egypte. Il y a été découvert par 
Tintin qui nous a appris qu’il était 
un gars à l’argent, ou un gars à 
fric, un Africain disons-nous. Sa 
mère, qui était égypchienne, mal­
gré sa vénération pour les chats, 
parlait semble-t-il anglais, elle pas­
sait son temps à lui dire: “ Tou- 
tant, come on’’. Ramses a été le 
premier à déjouer le ministère des 
Corporations et des Consommations 
en instaurant des ventes pyramida­
les qui n’ont jamais été déclarées 
illégales. En somme, malgré les 
apparences, Ramses n’a jamais été 
dans de beaux draps.

Si vous allez le voir, saluez-le 
pour nous. Et parlez-lui de l’inven­
tion fantastique qu’est la ferme­
ture-éclair. Ca irait plus vite quand 
il décide de prendre une douche.

Gaspard Blanchard
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Les diplômes
Comme il fallait s’y attendre, les 

jeunes auront l'honneur de Quelques 
slogans dans le cadre de la cam­
pagne à la direction du Parti qué­
bécois. Au nombre des promesses 
qu'on leur fait déjà se trouve une 
meilleure qualité d éducation Le 
ministre Landry particulièrement 
s’en montre soudainement très 
préoccupé Dès la confirmation de 
ses intentions de briguer les suffra­
ges, il a explicitement mentionné 
renseignement secondaire et uni­
versitaire au rang de ses priorités
Ainsi affiché, le candidat Landry ne 
risque pas de rater son effet. De la 
maternelle au doctorat, les écoles, 
ces organes de reproduction socia­
le. n’ont jamais manqué d'enflam­
mer le débat politique au Quebec

En l’occurence, voilà au moins 
vingt-cinq ans bien sonnés qu'on 
disserte sur l’organisation, la struc­
ture et l'administration des servi­
ces académiques québécois. Chaque 
fois, les discussions sont allées bon 
train et les réformes inspirées ont 
fait leur chemin cahin-caha M 
Landry veut voir augmenter le 
nombre des diplômes de maîtrise et 
de doctorat accordés. Mais il en va 
de ces certificats comme des mé­
dailles arrachées aux sports. Plus 
le bassin des athletes est imposant, 
meilleures sont les chances d em­
porter Tor, l'argent, le bronze

Or si le® ressourccs mises à la

disposition des universités et leur 
exploitation valent la peine d’être 
réévaluées après les coupures ou 
compressions budgétaires donc ces 
institutions de haut savoir ont été 
l’objet à leur corps défendant, il 
n'en pas autrement de leurs réser­
voirs d’approvisionnement: les ins­
titutions pré-universitaires Les cé­
geps surpeuplés, les classes hété­
rogènes et nombreuses dont héri­
tent les professeurs du secondaire, 
la pédagogie normalisée, l'ensei­
gnement standardisé, l’accès limité 
au college, l’habitude que l'on a de 
déplorer les faiblesses en mathé­
matiques et la pauvreté du français 
à l’école, mais de bouder l’évalua­
tion de l’enseignement sont autant 
de conditions impropres à la for­
mation de jeunes qui seront dispo­
sés à poursuivre leurs études. Pré­
server longtemps le goût d'appren­
dre et développer des êtres épa­
nouis que la curiosité poussera a un 
haut niveau de spécialisation de­
mande plus de soins qu'on semble 
bien vouloir en apporter en milieu 
pré-universitaire. Si donner une 
chance aux jeunes, leur réserver un 
avenir meilleur, signifie de leur of­
frir un enseignement de haute qua­
lité. c'est donc aux contenus plus 
qu'aux contenants de l'éducation 
qu'on devra s'attaquer.

Johannes MARTIN GODBOUT 
Le Droit
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Une victoire pour l'école catholique
Au Chanoine Larouche,

Honneur et félicitations à vous et 
à tous ceux, qui. de près ou de loin, 
vous ont aidé dans cette marche ar­
due. à parvenir jusqu'à la victoire.

Il y a trois ans déjà, revêtu des 
armes doctrinales et spirituelles, 
vous vous engagiez dans le combat 
Vous aviez avec vous les parents 
catholiques et toutes les bonnes 
âmes qui vous appuyaient de leurs 
prières et de leurs sacrifices.

A la tête de cette croisade vous y 
avez mis Dieu, sachant que sans 
Lui on ne peut rien faire. Ce furent 
les Heures Saintes, les nuits de 
prières devant le Saint Sacrement 
exposé, afin de supplier Dieu de 
nous venir en aide. Aujourd hui. le 
Ciel se penche sur vous et exauce 
vos demandes. Loué soit le Sei­
gneur pour cette faveur insigne qui 
appelle de notre part de ferventes 
actions de grâces.

Combien de fois n'avez-vous pas 
rappelé les avertissements graves 
que l'Eglise n'a cessé de donner

concernant ces importants problè­
mes de l'éducation Vous avez mis 
en lumière l’Encyclique de Pie XI 
qui mettait en garde dès 1930 con­
tre l’école unique (pluraliste) et la 
condamnait sévèrement.

Il arrive quelquefois que d'aucun 
se demandent ue qui il s'agit exac­
tement dans cette triste histoire 
des écoles? Ceux qui ont suivi de 
près le déroulement de l'histoire 
depuis la création du ministère de 
l’Education comprennent qu'il s'a­
git d'une révolution qui n’est pas 
simplement politique mais princi­
palement d’ordre moral, d'ordre 
culturel, d'ordre religieux En réa­
lité. c’est l’enfant, la personne hu­
maine qui est en jeu

La famille également est en jeu. 
dans son identité et dans sa mis­
sion. La société elle-même est en­
jeu. puisqu'on l’ébranle jusque dans 
ses fondements.

La religion chrétienne est en jeu.
Il suffit de regarder vingt-cinq ans 
en arrière pour se rendre compte 
que depuis la révolution tranquille, 
la laïcisation progressive a conduit 
de fortes majorités chrétiennes de

chez-nous à l'indifférence religieuse 
souvent très près de l'athéisme.

Ceux qui ne craignent pas de se 
substituer à Dieu veulent la dispa­
rition de l’école catholique, pour 
mieux régenter la société et faire 
de ses membres des robots.

On sait que l'Eglise a toujours 
reconnu que ' le Droit premier et 
inaliénable des parents est celui 
d'éduquer leurs enfants''. Le Pape 
Jean-Paul II s’est fait un devoir de 
répéter ce que ses prédécesseurs 
ont déjà dit: "C'est pourquoi l'Egli­
se prend ouvertement et avec vi­
gueur la défense des droits de la fa­
mille contre les usurpations intolé­
rables de la société et de l'Etat. " 

L’Eglise. M. le Chanoine, c'est le 
Pape avec les évêques, les prêtres 
avec les fidèles. Tous ont le devoir 
sacré de défendre l'école catholi­
que. Comment comprendre que 
vous ayez été seul dans cette for­
midable bataille'1 Aucune voix ne 
s’est fait entendre, même la voix 
épiscopale est demeurée muette.

Je vous fais grâce de la réponse. 
M. le Chanoine. Elle s'impose d'el­
le-même.

Bernadette Daigle

Un budget "piquant" pour les diabétiques
Me Jean Charest,
Député de Sherbrooke

C'est avec stupéfaction que nous 
avons pris connaissance de l'impôt 
sant budget du 23 mai dernier. Le 
budget pique” profondément tous 
les diabétiques, et du même coût” 
augmente nos coûts 110 pour cent 
de tous nos produits»

Etant donne, que je suis diabéti­
que. cela me coûte déjà de 70 à 80 
dollars par mois (sans compter le 
10 pour cent» pour assurer mes 
soins de survie. Il va sans dire que 
cela me "pique” encore plus pro­
fondément lorsqu'à toutes mes in­
jections. je constate que je suis 
taxé jusqu'au pancréas... Croyez- 
moi. monsieur fe député, nous l'a­
vons mentionné à notre campagne 
de financement "personne n'est à

l'abri du diabète' . et lorsque vous 
êtes diabétiques, les contrôles sont 
rigoureux et les coûts énormes. 
C’est pour cela, que nous n'avons 
pas besoin d'absorber la taxe de 10 
pour cent sur les marchandises re­
latives à la santé qui est imposée 
aux commerçants et transmise par 
ceux-ci par le biais d’augmentation 
des coûts. Nous avons suffisam­
ment de notre pancréas en déficit 
d'insuline, ne nous demandez pas 
de combler les déficits...

De plus, c’est sur un ton humo­
ristique que j'ai pris connaissance 
de la page 1 du Communiqué de 
l’Accise 122 Tl du 23 mai 1985. qui 
se titre "Modifications à l'exemp­
tion pour les marchandises relati­
ves à la santé”. On y mentione que 
“des modifications seront appor­
tées afin d’exempter expressément

de la taxe de vente fédérale les (... I 
et les contraceptifs”.

Je comprend très mal. pourquoi 
des seringues, des bâtonnets pour 
les tests de glycémie, etc. qui sont 
nécessaires a la survie des diabé­
tiques ne soient pas exemptés ex­
pressément alors que les contracep­
tifs le seront. Remarquez, je n'ai 
rien contre les contraceptifs, mais 
si ceux-ci peuvent être expressé­
ment exemptés, vous n’aurez qu’à 
inclure les produits pour diabéti­
ques dans votre exemption expres­
se. Tout le monde serait expres­
sément heureux... et nous vous en 
serions expressément reconnais­
sant

“Piquement” vôtre.
Daniel Lacombe 

Président 
Association du Diabète, 

section Estrie
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Il y a 25 ans, John F. Kennedy 
remportait l'investiture démocrate

Le 13 juillet 1960, il y a 25 ans. 
John F. Kennedy remportait 
Linvestiture du Parti démocrate 
en vue de l’élection présidentiel­
le tenue en novembre de la 
même année. Dans son discours 
d’acceptation, Kennedy parlera 
a ses compatriotes, et aux ci­
toyens du monde, d’une “Nou­
velle frontière ”: celle des an­
nées 1960, jonchée d’opportuni­
tés et de périls inconnus, une 
frontière d’espoirs et de mena­
ces non-accomplis 

C'est indiscutablement dans 
cet exposé que Kennedy se ré­
vèle au monde. Sénateur encore 
mal connu, qui franchira bientôt 
un à un les nombreux obstables

inhérents à une candidature ca­
tholique à la présidence, Ken­
nedy suggère à l’Amérique et 
aux continents sa conception du 
monde et de ce qui le caracté­
rise alors. L'innovation techno­
logique. en allégeant le fardeau 
des sociétés, menace du même 
souffle leur survie Désormais, 
l'Homme possédant la puissan­
ce de solutionner les maux du 
globe se réserve aussi le pou­
voir de procéder à son éclate­
ment.

Nouvelle frontière à l'inté­
rieur aussi. La société améri­
caine a changé. De nouvelles 
forces, qui sommeillaient de-

Avis aux lecteurs
La Tribune publie gratuite­
ment le* opinions des lecteurs 
Les sujets d'intérêt local ou 
régional ont la priorité, et nous 
ne nous engageons pas à pu­
blier toutes les lettres reçues. 
Les lettres doivent être 
courtes et nous nous réservons 
le droit de les éditer. Chaque 
lettre doit être signée et com­

porter l’adresse complète de 
l’auteur avec son numéro de 
téléphone. Ces renseignements 
restent confidentiels, seuls le 
nom de l'auteur et de la ville 
d’origine apparaîtront dans le 
Journal. Les lettres anonymes 
comme les lettres injurieuses 
ne seront pas publiées.

Le rédacteur en chel

puis longtemps, s'éveillent et le 
visage politique de l’Amérique 
devra s’y adapter. Les minori­
tés raciales revendiquent leur 
juste place dans un milieu dont 
elles se sentent encore étran­
gères et excluses. La pauvreté 
et la réalité des ghettos cesse­
ront de n'être qu’une image pas­
sive Bientôt, le sort des déshé­
rités deviendra l’une des forces 
revendicatrices qui se cristalli­
seront pendant l’affaire du Viêt- 
Nam et l'époque de contestation 
qui la marquera au crépuscule 
de la décennie

Mais en juillet 1960. Kennedy 
se révèle bien conscient de ce 
qui attend le monde si celui-ci 
ne se conforme pas, dans sa 
structure et sa pensée, à sa pro­
pre évolution On ne compren­
dra Kennedy qu’à moitié. Il ne 
gagnera l’élection que d’extrê­
me justesse et l’Amérique, 
comme le monde, se rebellera 
plus d’une fois sous sa gouver­
ne La préparation d'un monde 
nouveau ne se fait pas soubre­
sauts. John F. Kennedy, aussi 
bien par son destin que par son 
héritage politique, en constitue 
un excellent exemple

Luc Bertrand
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Affaires sociales: 
voeux pieux?
La création récente 

d’une coni mission d'en­
quête chargée de faire le 
point sur la situation des 
soins de santé et des ser­
vices sociaux au Québec 
est, à notre avis, une ini­
tiative heureuse. Ne vou­
lant pas présumer des in­
tentions réelles de nos lé­
gislateurs et des répercus­
sions de ce geste sur l’a­
venir de l'immense ma­
chine des Affaires socia­
les, nous nous interro­
geons sérieusement sur 
certaines réalités que la 
commission doit prendre 
en considération :

1° Nous félicitons d'a­
bord le ministre Chevrette 
concernant le réalisme du 
budget de la Commission 
d'enquête et l'échéancier 
avec laquelle cette derniè­
re doit travailler. Malheu­
reusement, le choix de la 
plupart des membres rie 
la corn mission est très 
discutable; comment ries 
directeurs généraux d’é­
tablissement, ries cadres 
“staff" rie CRSSS et au­
tres bornes grassement 
rémunérés par le système 
actuel, arriveront-ils à 
une évaluation approfon­
die, à un examen objectif 
de leurs propres politiques 
et procédures et des orien­
tations futures de l'appa­
reil à guérir pour, par la 
suite, énoncer ries recom­
mandations logiques sans 
que d'abord leurs propres 
intérêts et ceux de leurs 
paris ne soient satisfaits? 
au détriment rie la logique 
et du bon sens! Ce serait 
comme demander à ries 
policiers provinciaux d'en­
quêter sur les agissements 
et activités rie leurs con­
frères rie Sherbrooke et rie 
Rock- Forest dans le cadre 
des incidents malheureux 
de décembre 1983...

2 Sous d’autres minis­
tres péquistes chargés ries 
Affaires sociales, un effort 
de "dégraissement ries 
budgets" s'est engagé de­
puis le début ries années 
1980. Mallieu reusement, 
cet effort s'est trop attar­
dé à réduire ries postes rie 
préposé (e)s aux bénéfi­
ciaires et d'autres person­
nels le plus près ries pa­
tients de nos établisse­
ments rie santé, à notre 
humble avis, la commis­
sion devrait reprendre le 
flambeau vacillant rie la 
réforme et s’attarder cette 
fois-ci aux fonctionnaires 
intermédiaires et supé­
rieurs à leurs activités ari- 
m i n i st rat ives. Nous 
croyons sincèrement qu'u­
ne bonne réforme s'ac­
compagne généralement 
d'un examen détaillé rie 
toute la structure admi­
nistrative et non pas seu­
lement ries employé(e)s le 
plus près ries clients du 
système. Mais comment 
un ri.g. d'établissement 
va-t-il se prendre pour re­
coin mander que des pra­
tiques administrative s 
éprouvées dans d'autres 
sphères d'activité soient 
instaurées quand il ne l'a 
pas fait lui-même dans sa 
propre cour depuis le dé­
but rie son régne?

3 II n'est pas question 
ici de partir à la course 
aux sorcières ou d'instau­
rer un régime dictatorial 
à la "Hitler ". Au contrai­
re. la Com mission d'en­
quête devrait être en me­
sure d'étudier ries solu­
tions ipii ont été testées et 
sont en vigueur dans d'au­
tres sphères d’activité rie 
notre société. Ainsi la 
co m m i s s ion ri 'e n q uêt e 
pourrait s'adjoindre ries 
"experts" (le mot peut 
paraître fort) provenant 
de d’au ires secteurs d'ac­
tivité et leur demander rie 
l’assister dans ses tra­
vaux Ces spécialistes 
pourraient selon nous, 
avoir une vue plus objec­
tive que ries membres 
participants aux activités 
journalières du système 
de santé.

En conclusion, nous es­
timons que si la ('oui mis­
sion d’enquête du ministre 
Chevrette se veut un outil 
efficace et non pas un 
exercice en fatalité com­
me trop d'inventions ins­
taurées de nos gouver­
nants. elle se doit d’enten­
dre la voix d'autres spé­
cialistes que ceux de la 
santé pour obtenir une vue 
globale et des orientations 
réalistes Sans ça, nous 
nous retrouverons ri Noël 
1987. avec ries voeux pieux 
de fonctionnaires douillets 
qui ne correspondront pas 
avec la réalité dure d'un 
dégonflement rie l'appareil 
publie l.a population du 
Québec mérite sûrement 
un cadeau rie Noël 1987 
moins bien emballé mais 
plus pratique

Laurent Bergeron. B.A.A. 
Conseiller en gestion
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La preste québécoise a commen­
té, cette semaine, la nomination de 
M. Lucien Bouchard au poste d'am­
bassadeur du Canada a Paris.

Aux yeux de Mulroney. Lucien 
Bouchard incarne la réconciliation 
nationale, écrit Michel Roy dans La 
Presse. "... Québécois typique, il

Le nouvel ambassadeur canadien à Paris: des opinions partagées
consent à représenter le Canada 
réel dans la capitale française, sur­
tout pour rappeler à Paris que no­
tre pays tient à conserver des liens 
privilégiés avec T"Europe malgré 
le choix américain que ses intérêts 
l'obligent à faire” Roy souligne 
que ce choix restera discutable et 
discuté aussi longtemps que M.

Bouchard n'aura pas fait la preuve 
de ses aptitudes particulières dans 
un domaine qui n est pas le sien et 
auquel il ne semblait pas destiné

Cn correspondant de Southam 
News. James Ferrabee, analysant 
cette nomination dans The Gazette, 
écrit que M Bouchard ne possède

pas les qualifications nécessaires 
pour bien représenter le Canada en 
France II se montre particulière­
ment sévère "Il existe suffisam­
ment de postes dans les conseils 
portuaires, les commissions laitiè­
res et les commissions de relations 
ouvrières pour permettre au pre­
mier ministre de faire preuve de sa

determination louable de promou­
voir la réconciliation nationale"

Ferrabee rappelle les critiques qui 
ont ete exprimées il v a quatre ans 
lorsque les Etats-Unis ont nommé 
M Paul Robinson comme leur am­
bassadeur au Canada “Cet homme.

dont on doutait de ses talents diplo­
matiques. connaissait mal notre 
pays Et les Français, quant à eux. 
sont encore plus sensibles à ces 
questions que les Canadiens En 
France, le Canada a besoin d'un vé­
ritable homme politique ou d'un 
vrai diplomate Bouchard n'est ni 
l'un. ni l’autre”

OPINION LIBRE
V ----- --- é

A propos des écoles catholiques: les sophismes d'un rédacteur
En s'amenant dans le sombre 

paysage de la confessionnalité. M. 
Jean Vigneault ne doutait pas de 
l'écueil qui le guettait: l'emphase. 
Son intervention, son matraquage 
fantaisiste me fait penser à ces en­
fants qui visitent ces rares musées 
de dinosaures, vieux de 150 millions 
d'années. Il ne se doutait pas de nos 
sept années consacrées à la plus no­
ble des causes, le destin de notre 
peuple, lié à l'avenir de sa jeunes­
se. Nous étions dignes du matra­
quage le plus outrancier. Notre cri­
me, défendre l'école catholique 
comme jadis l'université catholi­
que. Notre grand crime, celui d'a­
voir dénonce tant de fois les lois 40 
et 3 et d'avoir largement contribué 
au procès contre la loi. déclarée 
'inconstitutionnelle”

Plus sagace qu'on ne le croit, Il a 
médité sa petite brassée en pensant 
que nous étions seuls, comme dans 
la Charité de Ste-Jeanne d'Arc, où 
Péguy condamne ainsi le Christ: 
"Il ne pouvait pas s'en sortir. Ils 
étaient tous contre Lui. le gouver­
nement. les prêtres et le peuple."

Seuls pas tellement, du moins 
avec nos évêques qui. comme nous, 
ont privilégié l'école catholique. Et 
nous plus qu'eux qui avons pris la 
consigne de Vatican II sensu pleno 
avec en moins la raison d'Etat qui 
était déviante.

L’attitude de nos évêques
Sans vouloir faire le moindre pro­

cès. comment expliquer l'attitude 
de nos évêques, il est toujours oi­
seux de recourir à l'étranger quand 
on entreprend un débat. A Versail­
les il y avait un million de person­
nes. à Paris deux millions pour ma­
nifester en faveur de l'école catho­
lique. D'évêques français, il n'y 
avait aucun, sauf le cardinal Lus- 
tiger qui prononça au départ une al­
locution en catimini, sauf Mgr Ho­
noré qui déclara ne pas vouloir nui­
re au gouvernement (socialiste) 
avec cette question des écoles. Cela 
nous fait comprendre l'attitude uni­
voque de ne pas déplaire au gouver­
nement. Entre-temps, le président 
Mitterrand était sorti courroucé de 
chez le Pape. Sans doute que ça 
n'avait pas marché avec l'affaire 
des écoles du "grand service uni­
fié”. Allant à Lourdes à son tour, 
M. Mitterrand fit savoir au Pape 
Jean-Paul II que les affaires de l'E­
tat le regardaient. Peu de temps 
après, c’est le pape lui-même qui 
exhortait les catholiques français à 
défendre leurs écoles catholiques.
Il y avait sous-jacente la "minute 
historique" du beau rêve du maria­
ge du socialisme avec l'école catho­
lique et qui peut-être la réconcilia­
tion du socialisme avec le catholi­
cisme. L’opération charme n'a pas 
réussi. Les catholiques français ont 
perdu des plumes comme nous aus­
si avec l'opération charme de la 
Loi 3.

La sagacité de M. Vigneault est 
toute entière dans la reconnaissan­
ce d’"une évolution' Mais quelle 
évolution au juste pour ces 5,600,000 
qui se déclarent librement "catho­
liques" sans qu'on ait à leur tordre 
le bras. Sont-ce des animistes, des 
anarchistes, des marxistes-léninis­
tes? il s'agit d'une évolution qui

tient au mauvais usage du mot 
"pluralisme", d'un pluralisme te­
nace qui entraînerait la susbtance 
morale et spirituelle de tout un peu­
ple catholique dans le creuset d une 
évolution nihiliste. La fascination 
de ce mot nous a fait parcourir un 
curieux de chemin. "Feu l'unani­
mité”. "Le Québec n'est plus 
monolithique" s'exclamait Gérard 
Pelletier, le rédacteur gauchiste de 
la revue "Cité Libre". Ce sont ces 
cerveaux à combustion rapide qui 
ont utilisé ce mot dans le Rapport 
Parent pour en venir à deux che­
veux de la laïcisation totales des 
écoles catholiques et au monopole 
absolu de l'Etat sur l'éducation.

Pas si bêtes ces Québécois au gé­
nie démolisseur pendant que Tes 
Français de leur côté rebâtissaient! 
leur système catholique d’enseigne­
ment. Ce n'est que 25 ans après que 
le gouvernement Mauroy utilise à 
son tour le mot "pluralisme" pour 
anesthésier l'école catholique au 
réseau scolaire de l'Etat. Même 
avec 92 pour cent des catholiques, 
ça fait 25 ans qu'on veut nous "re­
filer" l'école neutre au Québec. 
Présentement, c'est avec le con­
cept de T’école publique, commune 
et communautaire” qu'on le fait; 
tandis qu'en France, le gouverne­
ment socialiste utilise le mot “l'é­
cole du service public, unifié" La 
similitude est etonnante. D'où le 
mépris du pouvoir pour les catho­
liques; d'ou le mépris de l'Etat 
pour l'école catholique. Remercions 
le Ciel de pouvoir encore faire Con­
damner ces lois injustes. Demain, 
on essaiera de mettre sous le cou­
peret l'article 93 de la Constitution 
Comme quoi les mythes ont la vie 
dure. De telles méconnaissances té­
moigneraient ailleurs d'une guerre 
de religion On peut tout faire au 
Québec: Il n'y a rien là '

Déjà l’intrusion de la laïcité dans 
les écoles se manifeste par la dé­
confessionnalisation. l'option d une 
morale athée au détriment de l'en­
seignement religieux Sous cette 
nouvelle ère de destabilisation, ce 
sera demain la reconnaissance lé­
gale du sacrement du mariage au 
nom de l'unité laïque" en rempla­
cement de l ' unité catholique". On 
saisit le sophisme qui porte sur les 
vraies et les fausses valeurs. Qu'on 
le veuille ou non. il faut donner la 
primauté à un système de valeurs. 
Si ce ne sont pas les valeurs chré­
tiennes qui méritent notre confian­
ce. ce sera les valeurs des dogmes 
athées, maçonniques et marxistes. 
Mais n'oublions pas que la primau­
té des valeurs catholiques repose 
sur un ordre de perfection issu du 
culte à rendre à Dieu et d'une légis­
lation qui s'inspire du droit naturel.

Quelques sophismes particuliers

I— Celui de l’irrespect?
Il est bien clair que les évêques 
dans leur déclaration conjointe se 
sont tous prononcés en faveur de 
l'école catholique. Il n'y a aucun 
doute. Telle n est pas la question 
quand on a le culot de vouloir me 
situer dans la désobéissance.

Voici le dilemme. D'une part, les 
évêques voulaient-ils défendre l'é­
cole catholique? Si oui. nous leur

avons rendu grand service en dé­
fendant de toutes nos forces la con­
fessionnalité pour leur apporter nos 
écoles catholiques sur un plateau 
d'argent. I) autre part, s'ils ne vou­
laient pas défendre nos écoles ca­
tholiques (simple hypothèsei. c'est 
bien dommage pour eux. ils n'au­
raient pas fait leur devoir. Nous 
n'en sommes pas responsables

Que disent a ce sujet le Droit ca­
nonique de l'Eglise et le Concile de 
Vatican II Les Evêques et les prê­
tes ont la grave obligation d'aider, 
de promouvoir et de détendre les 
écoles catholiques." Qui a désobéi .’ 
Pas moi. sans doute. Mais tous 
ceux qui sont restés sur leurs arriè­
res quand c'était le temps de défen­
dre la confessionnalité.

II— La déconfessionnalisation 
une normalité?

Il faut n'avoir ni courage ni pensée 
pour trouver normale Ta déconfes­
sionnalisation de notre système 
d'enseignement, de nos écoles, de 
nos commissions scolaires, de per­
dre le droit à la gestion pédagogi­
que. à l'acte pédagogique, et aux 
caractères essentiels de l'école ca­
tholique pour se placer sous le pou­
voir totalitaire de l'Etat en éduca­
tion. C'est M. François-Albert An­
gers qui en 1960 a le mieux compris 
ce que pouvait être une réforme 
scolaire privée de ses structures, 
de son épine dorsale naturelle..

Une expérience de plus de 20 ans le 
démontre.

Pour ruiner les Commissions sco­
laires. le gouvernement les a sous- 
traités à la perception du finance­
ment. a procédé à un nouveau re­
groupement au point de faire pres­
que disparaître la CECM de Mon­
tréal pour les muter en organismes 
coopératifs! Et après les avoir dé- 
confessionnalisées. sans l'encoura­
gement des évêques, leur donne le 
nom de commissions linguistiques.
Normal dites-vous0 Pas pour un 
peuple à majorité de 92 pour cent 
catholique qui a besoin de ses ins­
titutions et dont les sondages pré­
cisent l'accord à 90 pour cent envi­
ron. Pour que ce soit normal, il 
faut dépasser le libéralisme pour 
en arriver au socialisme. Tout gou­
vernement socialiste tend à élimi­
ner l'intermédiaire entre l'Etat et 
les gouvernés, pour se trouver seul 
en face de la personne En abolis­
sant une structure confessionnelle 
nécessaire à la gestion pédagogi­
que, on hâte par l'étapisme l'avè­
nement de la neutralité scolaire et 
on agrandit le monopole de l'Etat 
— contre Vatican II — dont on for­
tifie la puissance. La ruse consis­
tait à donner plus de pouvoir aux 
parents pour s'adjoindre la Fédé­
ration des Comités de parents. Fé­
dération ne veut pas dire l'ensem­
ble Spécifiquement, la commission 
scolaire était rendue inapte à assu­
rer les éléments constitutifs de l'é­
cole catholique. Donc ce que vous 
prenez pour de la "normalité" n'est 
que de "l'étapisme" d'un gouver­
nement centralisateur et usurpa­

teur. de T esprit socialiste de la par­
faite "sociate-démocratie". Ce que 
vous nous pardonnez pas. c'est de 
changer le cours de l'histoire' !

ni— "Vempeehe pas la 
possibilité d’écoles 
confessionnelles"...

"Effet positif à inciter les parents 
à s'intéresser... au lieu d'être des 
écoles catholiques que de nom". 
Décidément la Loi 3 s'adapte mer­
veilleusement à l'école confession­
nelle "qui pourra être école confes­
sionnelle" et à l'intérêt des parents 
à les réaliser, à la façon des maî­
tres du Kremlin qui se préoccupent 
beaucoup plus de la santé de M 
Reagan qu'à celle de leurs propres 
dirigeants dont on entend parler de 
la maladie qu après la mort

Comment apres trois années de 
combat pouvoir encore soutenir pa­
reil sophisme et nous obliger en­
core une fois à ce Baba Pour dire 
cela aussi froidement, il faut avoir 
renonce au droit des parents à l’é- 
ducation et au libre choix de l'école 
et s'être rangé d'emblée sous l’ab­
solutisme de l'Etat en education

Et surtout croire a T immobilisme 
du pouvoir étatique de l'Etat en 
éducation depuis 20 ans C'est un 
peu fort.

Il pourra y avoir accès a la pos­
sibilité d'école catholique et c'est 
au conditionnel, pourvu que le Com­
ité d'école soit d'accord en cette 
école déconfessionnalisée. dite pu­
blique. commune et communautai­
re" pour tous, où les questions di­
vergentes devront se régler par 
voie de compromis (Livre blanc>

Pour avoir une école catholique, il 
faudra l'accord ou la quasi unani­
mité du comité d'école pour en fai­
re la demande. Ensuite, il faudra la 
majorité des parents catholiques — 
on connaît l'apathie légendaire des 
parents — et cela périodiquement

Ce 
tralité

qui fait que finalement, la neu- 
lité l'emportera possiblement

Et cela en dépit de nouvelles me­
sures restrictives dont on se con­
tente d'en faire l'annonce. Ce qui 
est pourchassé, c'est la confession­
nalité. Ce oui est privilégié, c'est le 
droit à la discrimination

Là-dessus il y a des précédents 
qui laissent présager de légitimes 
soupçons: le cas de l'école Laroc­
que de Sherbrooke: cet arrêté en 
conseil pour déclarer nos écoles ca­
tholiques parce que personne n'a­
vait demande la reconnaissance, 
lors d une pareille demande. Pense- 
t-on qu'on le fera cette fois-ci avec 
plus d empressement0 II n'y a pas à 
s’en étonner, ces conditionnements 
sont nettement en conformité avec 
la Charte des droits de la personne 
du Québec qui ne reconnaît pas l'é­
cole confessionnelle, mais seule­
ment le droit au cours de religion!

Le chapitre de la confessionnalité 
est en étroit rapport avec la Charte 
des droits de la personne qui au lieu 
de protéger les droits des catholi­

ques. protège ceux qui ne le sont 
pas Ceci a poussé M Laurin à de­
clarer à la radio qu'il faudra que 
dans une école optionnelle déclarée 
"catholique" que l'on respecte les 
convictions des autres S'il v a des 
enfants des familles musulmanes, 
juives, athées etc . il faudra que 
l'on en tienne compte Alors dans 
cette école catholique si on ne peut 
dire que Dieu existe, que le Christ 
nous apporte le salut, que la morale 
chrétienne defend de tuer Tentant, 
ou est-ce que Ton va donc enseigner 
de catholique dans cette école ca­
tholique!’

F<
ün oublie surtout que la Loi 3 n a 

as promis de ressusciter les pro- 
esseurs catholiques et exemplaires 

dignes d'enseigner dans une école 
catholique selon le jugement de la 
Cour Suprême dans la Cause Lavi- 
gne. tout récemment, ni les pro­
grammes, ni les manuels, ni la di­
rection catholique de manière que 
toute l'école baigne dans un esprit 
chrétien et évangélique. Que vau­
dra le cours de religion dans cette 
école catholique qui aura été con­
tredit par un professeur de science, 
de littérature, d'histoire, de sexua­
lité etc

Ecole catholique, 
réalité moderne

La nouvelle "imposture" n'est 
pas celle de la Loi 3 mais 1 Article 
93 qui ne serait plus en conformité 
"avec la mentalité moderne . de 
sorte qu'entre la Loi 3 et l'Article 
93 de la Constitution Canadienne, il 
faudrait opter pour la Loi 3. On ne 
pouvait soulever énormité plus 
aberrante Et on Ta fait Face au 
caractère illusoire et batard de la 
Loi 3. le juge Brassard a déclaré 
que les catholiques avaient droit se­
lon la Constitution à de véritables 
écoles catholiques et pour accorder 
cette caricature d'école catholique 
de la Loi 3. il faudrait nettement 
amender la Constitution L'effet 
n’est plus dans la cause. Il faut ren­
dre toutes les poules malades pour 
qu'ils pondent de mauvais oeufs

Par le célébré procès, la vérité est 
sauve et les droits des catholiques 
le sont également, de sorte qu'est 
proscrite la Loi 3 qui perturbe et 
détruit la contessionnalite. qui de- 
boussole et démoralise davantage 
notre Nation chrétienne trahie dans 
ses idees et ses droits par ses re­
présentants au pouvoir et par ceux 
qui leur servent de connivence.

Cela amené la forfaiture que l'école 
catholique n est plus une "réalité 
moderne "Nous avons dit simple­
ment et essentiellement dans un 
premier article ce qu'était et ap­
portait une école catholique, c'est- 
a-dire Dieu et la religion nécessai­
res à la vie d'un peuple L école ca­
tholique est et demeure l'élément 
constitutif de notre vie française et 
catholique. Perdrions-nous aussi 
sottement nos droits à l'école ca­
tholique quand les catholiques de 
l'Ontario les récupèrent0

Par la laïcisation d'Etat nous 
sommes en train de créer un mon­
de où les valeurs morales et reli­
gieuses deviennent étrangères à no­
tre société et à notre peuple C'est 
ce que nous faisons si bien en dé­
truisant notre système catholique 
d'enseignement, â tel point qu'il n'y 
aura plus d'expression chrétienne 
au niveau de l'ecole et de la vie so­
ciale. Comment notre jeunesse 
pourrait-elle connaître le sens et 
les réalités de la vie et de l’au-delà

Les connaissances fondamentales 
leur seront refusées Comment 
dans nos écoles déchristianisées, 
notre jeunesse qui s'alimente de 
Sartre, de Camus, de Freud, de 
Marx et de Nie/tche pourrait-elle 
rester encore chrétienne et morale!’ 
Voilà le dilemme et l'énormité 
C'est que malgré tout pour redres­
ser le mouvement de nos dépéris­
sements et de nos dépravations, 
nous devons reconstituer nos va­
leurs chrétiennes évangéliques es­
sentielles Si nous ne faisons pas 
cela, nous laissons libre jeu à la 
haine, la violence, la drogue, la 
prostitution et au suicide La dé 
christianisation conduit aux abîmes 
morales, expression de la crise re­
ligieuse Perte alors de toute sen 
sinilité pour soi et les autres, d'hon 
nêtete et de responsabilité Par ou 
la vie humaine se diriger vers le 
chaos C'est la à ce niveau que doit 
s'engager la lutte pour que notre 
jeunesse cesse d'être la victime des 
nourritures terrestres contaminées, 
des idéologies empoisonnées. Notre 
jeunesse, notre peuple ont besoin 
d'autre nourriture que le matéria­
lisme de l'argent, du sexe, du con 
fort, d'un matérialisme qui tue la 
famille par le divorce; le divorce 
qui détruit ou tue l'enfant, l'avor­
tement qui supprime la vie On a 
voulu trouver le bonheur total, on 
trouve la mort Une civilisation 
matérielle n'apporte pas le bon­
heur. car elle ne répond pas aux be­
soins fondamentaux de l'homme 
Voudrions-nous que notre jeunesse 
désorientée reprenne le même che­
min; quelle passe à travers les 
mêmes échecs que nous II faut fai­
re appel a cet instant de lucidité et 
de sagesse pour se demander: 
vraiment peut-on se passer de 
Dieu, de la religion!’

Alors il n'y a qu'une solution, 
c'est l'école catholique, parce 
au'elle enseigne les valeurs fon­
damentales et les plus hautes, que 
Dieu et la religion sont nécessaires 
à l hommo L école catholique re­
vendique le droit de former des ci­
toyens au niveau social, scientifi­
que et religieux, pour en taire les 
meilleurs citoyens de la Cité Alors, 
on découvre que l'école catholique 
n'est pas à détruire, mais nécessai­
re et indispensable. C'est être ré­
trograde que de dire qu elle est dé­
passée. qu'il faut détruire les cons­
titutions qui la protègent. Non, l'é­
cole catholique est plus passionn- 
nante que jamais. Que deux mil­
lions de personnes manifestent pour 
l’école catholique contre une por­
tion de Québécois qui tire sur elle à 
bout portant, je comprends très 
bien

Achille Larouche
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TORONTO

TORONTO (PC) — Le marché était en bauase ven­
dredi h la Boune de Toronto. L'indice composé a ter­
miné la léance avec un gain de 1.85 point, à 2804.12.

Quelque 12.88 millions d'actions ont changé de main 
comparativement h 14.51 millions la veille.

Dans les industrielles, Mikes Submarines gagne 3-8 à 
Sll; Inco 1-2 h 120; Chateau Stores A 1-2 h S22, Lonvest 
Corp. 1-4 à $18 3-4 et Bell Enterprises 1-8 à $44 1-8. Con­
sumers Distributing A perd 3-8 h $6 5-8; Woodwards A 
1-4 à $19; Norcen Energy 1-4 h $13 3-4 et Cadillac Fair- 
view 1 7-8 à $131-2.

Dans les mines, Denison B gagne 1 à $13 3-8; Sonora 
Gold 1-2 à $5 1-2 et Roman Corp 1-2 h $9 3-4. Goliath 
Gold cède 3-8 à $8 1-4 et Galactic Resources 3-8 à $10
3-4.

Dans les pétroles, Numac Oil and Gas gagne 3-4 à 
$13 7-8; Brisa International 3-8 h $11 et Tiber Energy 30 
cents à $5. Ocelot Industries B abandonne 3-8 à $8 et 
Ranchmens B 1-4 à $5 1-2.

uiumu A à B ssmuus

Grandma 800C 62 
Granduc 250 50 
Grangesot3XX 430 
GLForest 11200 S23 
GW Lite 2I0S399 
GW Steel A 
GreyfindC 
Greyfind 
Growth I 
Growthp |
Growth w 26195 4151 
GardnMSf 4600 ST 
Gard MS w 2900 93 
Gard PA f 7350 S9 
GardnPw 34300 120 
GuffC 100024 S!7' 
Gulfstrmo 11177 120

+ 2

980 205 
300 475 

2000 S2S 
8900 J1P 
3650 $26

60 62 
50 50

420 425 -F 10
22 2 27*4- a

399 399
205 205 - 5 
475 475 -f 5
t 2S* 4 2S*4 

4 134* 1334+ B
8 26*4 26'8+ H

400 405
« 7 7 e— 1 a

92 92
8 87,8 8;b— b

110 110 - 5 
B 171 2 1T 2— *% 

112 112

6X0 8- 180 I8S
zlX 13 13 13
1X0 57 8 Vti V^
IX 55 7 5' ;I |

3758 114 111 4
no --t 27 28
10X 45 45 45

AHLXf 600 $12 12 12 - '/4
AHLY 200 $12 12 12
AMCA Int 8100 $16*/4 164% 16*%+ 7 
AMCAp 1500 $25 24'b 25 -F 4
AMCA2p 4950 $2T 2 2T a 27* 2+ 4%
Abatera o 14014 45 42 45 +3
Abertord 900 $9 87e 87b
ADerfordw 3300 128 126 128 -F 3 
AbtiPrce 420 $17*4 1T2 17*8+ 4 
Agassiz 2700 246 241 246 +1
AgmcoE 3300 $17’4 !7‘ % IJV4 
Agra Ind A 3297 $9'4 9*/4 9' 4- e
AgraBf 100 S87s 87e 87%- 1 e
Aiguebel 0 1000 440 440 440 
Akaitcoo 2000 * : 60 65 +5
Alt Energy 10473 $1834 18' 2 18' 2 
AltEnrA 2850 $29' 2 29*a 29*b 
AlEnr 1125 300 $37 36*4 37 + 4
Al Enr775 3050 $257b 2534 2534 
Aira Nat 11700 $15'«15 15' 0+ 1 e
Alcan 91329 S36*b 36 36' 4
Alcan w 36800 $6 53 4 57b
AlgoCent 301 S21 2 21 2 21* 2— 1 
AlgomaSt 37422 $22 4 21*4 22 *»+ 2 
Algma St B 2400 $24 2 24 4 24 2 
Algonpr 1360 $32 32 32
Altexo 2400 120 115 115 -5 
Alum A 2250 S267s 26*8 26*&- 4 
Alum B see below 
Alumc 103500 $25 24*% 25 + 4b
Alum d pr see below 
AmEagleo 1200 165 162 165 
Am Leduc 2000 31 31 31
AndrockB 100 220 220 220 + 20 
Any CT 4' 2 z20 $25'4 25'4 25'4 
AngCT315 100 $37 37 37
Arty U Dev 4500 45 45 45 -5
Anthes 5000 37 37 37 +2
Argcen 1380 $20 19’ 2 20 +
ArgusBpr 1604 $29’4 29 29 4- 1
ArgyllAt 1120 200 195 195 -5 
Asamera 93800 $10 4 10 10' 4+ 4
Asamera8U700 S25*% 243 4 25*8+ 9 
Asbestos 372 495 485 495 +45 
Asoc Porco 500 260 260 260 
Astral Af 800 $6' e 6 6
Astral Bf 900 S618 6 6 - Va
A tco I f 800 $9*4 93 4 934- s
Atcoll 100 $9’a 97e 97s- 'a
A tco 11 ’ 2 2200 $31'2 314% 31'2+ <,
Atcow 20750 200 185 200 
AtlShopp 300 $274% 274% 27»%
Atlas Yk ol 1000 29 28 28 — 2
AurReso 3100 100 100 100 
BCRailp 2050 $27*4 27 2 27 2- 4® 
BC Sugar A 3833 S237s 23*8 237% 
BCSugarw 5400 330 325 325
BGRA 950 $7 7 7 - e
BGRw 4150 57 55 57 +1
BMBComp 1000 340 340 340
BPCanada 1884 $32 32 32
BRlSAof 2500 $11 11 11+4%
Banister C 5700 $10' 9 1C 10 -- e
BkAlberta 5100 S8 Te Va- '%
BanKBC 14X1 $5*% 54% 5*%- 4
BKBC228 2000 $24 4 24 4 24' 4- 4 
BkBC222 1320 $25 247r, 247a
BkMti 512136 $314% 31’e 31'4
Bk Mtl 285 4195 $37* 4 37*% 37*4+ 8
3k Mtl 250 4475 $27*8 27 2 27 2 
BkMtl3p 2200 $26 4 26 8 26' 8+ ’ r 
Bk Mtl w 61250 495 475 490 
Bank N S 48171 SU e 137e 14 
BkNSlp 5200 $25*8 254% 254%+ 
Barricko 26803 162 155 162 + 2 
Barickw 2000 55 55 55 -2
Baringtno 100C 120 120 120 -5 
Baxter 1500 12 12 12
Bay Mills 1560 $12’ 4 12’ 4 12' 4
Beau CA o56525 108 101 105 + 5 
BCE 68731 $44 B 43 B 44 e+ 8 
BCE2 25p 1000 $37*4 37*4 37*4 
BCE 1 80p 1054 $31' 2 31'e 31' 2+ ’ 2 
BCE 1 96p 100 $52’ 2 52’ 2 52’ 2- 4%
BCE2 05p 1100 $44 - 44 44 - 4
BCE2 70p 2225 $44 2 44 4 444%- 8 

. Biotech 10400 380 365 365 - 35 
91 Hawk 0 1500 10 10 10 +4
Blkdomo 1500 290 290 290 +5 
Bluesky 15027 345 335 345 -10 
BombdrA 200 $14 4 14'4 14'4+ 4 
BombdrBf 200 $13’ 4 13’ 4 13’ 4 
Bonanza R 22654 340 335 340 + 5 
Bonza R w z62 25 25 25
Bonar 11300 $18'4 177% 18 + h
Bonarw 8950 $6±% 8 84+
BowValy 21050 $15' 4 147e 15’4
BowVly205 5600 $25 4 25' a 25’4
Bow Vly 200sec below 
Bow Vly R 100 $6 6 6
BowVRp 9000 $25 25 25 • * -
Bralorne 5500 455 445 450 
Bralor8 75 1350 $19*% 19'a 19*% 
Bralorn w z500 65 62 65
Bramalea 5700 S18’2 18 18’ 2— 4
BrmleaBp 200 $26 25*4 26 + 4
Brscade p 3167 $39 4 39’ a 39 4+ %
BrascanA 7150 $28'0 28' 2 28*4- 4 
Brscn 8 2 400 $27 27 27
Brscn 1981 250 526* 26*% 26*%
Brkwatero 5800 $7’ 4 7 a 7 a 
Brenda M 710 $9'2 9’4 9’4— ’2
Br.nco 1070 165 162 162 - 3 
BCFP 7497 $97a 9*4 97b
BCRes 58620 240 238 240 + 2 
BCReso 2100 $31 2 31+% 31 2
BC Pfione 12979 $23*% 23*% 23*%- a
BCF+ 4*4p z70 $57*4 5P4 523 4
BCP 7 04 p 800 $21 2 21’ 2 21' 2+ 4
BCP11 24p 1800 $29 « 29 , 79' 2
Brune or 6689 $19*4 19'a 19*%-»- a
Brunswk 7150 $14 4 137% 14’4+ *%
BuddCan 16605 $32^4 31’ 2 32*4+1 4

ttttWUS

CAE 14479 $16*4 16’ 2 16*4+ a
CBPak 5550 $22*% 27 a 22’ 4+ 4
CBPakw. 4550 $9*% P 4 9*%-*- '2
CCL A 1300 $17*% 17 2 17*%-*- ’%
CCLBf 16050 $17 a 17 17
CDCLife 6600 $2170 21*% 21*%- a
CFCFf 7200 $15*% 15’2 15*%-*- a
CIL 500 $34 2 34 a 34’%- 3*
CSAAf 1'300 $6 4 6 a 64
Cabiesfiar 5750 $57a 5 2 5*%— a
Cabre 55CO 275 270 275 + 5
CadFry 65194 $13’2 13’a 13'2-17% 
Cad Fr, A20200 $9’2 9*% 9'2 
CadF^v2 15892 $10' 2 10*% 10’ 2 
Cad Frv w 350 $8 V 8 77%— '%
Calgary 1 pl 6300 $25' e 25 25 s+ a
Calverto 12500 40 39 40 4- 3
Cambridg 6800 $l»u 16*4 18*4+ a 
Cmbndgw 2100 375 375 375 
Camcolnc 300 $15 4 15'4 15’4 
CamelOG 4844 35 33 33 -2
Camndx 0 3000 60 60 60
CampRL 15551 $30*4 30*% 30*%- a 
CampRes 322 420 420 420 
Cam Res A 1500 $12 12 12 + 4
CampSoup 4300 $22 21*4 22 + *%
Campeau t 1200 $25 25 25
Cmpeauw 10800 490 485 485 +10
Camrecoo 2000 53 53 53 +2
CCem ex p 18685 $11 a 107a 11'a+ a 
CC«m2p 4100 $15 1434 15 + 4
CDC f 21734 $11*% 11 a IT b- a 
CDCprB 640$1I5’î115 115'î+ 4 
:OC198C 16145 $18*% 18*% 18*%-*- a 
CDC1983 4200 $26’« 26 y 26 a+ 4
CanMait 500 $27*4 22 2 22’ 2- *% 
CanPEnt 22510 $29 4 29 29’%+ a
CPackrs 600 $34 4 34 a 34'-b— a 
CPermCp 2050 $25' 2 25*% 2S*% 
CSPe*et 300 480 480 48C 
Can Trust 7294 $36 - 36 36
C Trust U 100 $24 4 24 4 24 4+ a 
CTrustwA 100 $46 46 46
CTung 5800 $1034 10*% 10*4 + *% 
Canadex 0 500 32 32 32 +2
CComrcI p 1600 475 440 440 - 60
CFormsAf 1400 405 400 405 +15
C Formst B37402 410 4 0 410
C Found pr 500 $10*4 ICP4 10*4+ a 
CG invest 100 $44 44 44
CHydropr 100 $14*4 14*4 '4*4 4
CiBkCom 27345 $377% 37*% 37?%+ 2 
ClBC250p 1500 $26 a 26 a 26 a 
CiBC2 05p26625 $X 29*% 297%- a 
CiBCC 104257 $287a 28*% 28*4 
OBC3p 475SI01 4l0l4l01'4+ a 
ClBCw 6767 $6*/4 6 ; 6*%- ’% 
ClBCwA 20922 $7*% 7 2 7*% 
Cdn-Jorex 350 310 300 300 - 5 
C Lncort 0 1000 11 11 11
C Manor 400 $12*% 12 2 12*%+
C Marconi 2100 $20*% 20 4 20*%
CNa* R 1300 26 26 26 +1
COcdenta* 6500 $27*% 27 % 27*%- a 
CPLTd 80885 $19' g 19 4 19*% 
CdnRoxy 3370 440 430 430 5
CdnTire 740 $14 4 14 14
CTireAf 65441 $10'2 10*% 10/2 
CUt'lAf 26800 $18'a 18 18’%- a
CütilB 1100 $18’/* 18 18 4
CÜt.lîndE 2000 $27 27 27 + >/b
Cütil2ndF 500 $28 % 28 28
CUtil 2rtdG 700 $28*% 28*% 28’'2 
Cütil2ndH 10600 $23’4 23 23’%+ 8
CUtil 2nd! 1400 $267% ?6*% 267%+ 4 
CUtilAw 1057 375 375 375
CUM Bw 2742 375 355 375 + 5
C WrW 5020 445 445 445 5
CWridwdp 100 $19/2 19 g 19/2- % 
Cnrnaxo 983’ W/j 5'/4 5'/4— ’4 
Canbra 100 $8 8 8 a
Cantor 7800 $9*% 9'/4 9*%+ 4
Cantorpr 100 $21 '2 21’'2 ? 1 ' '2 + 4
CanronA 6350 $I3Vj 13*% 13*% 
Canterra 8225 $11V4 IIV4 IIV4- '/b 
CafKx 0 7100 23 23 23
Cara 3250 $16*% 16'4 16'%- V4 
r11 wnm •»/ »v* 16

Carol m 0 
Cartier 0 
Cascades

Caréna 2008 $32*% 32*% 32*%
CarlOK 28610 SU7a 14*4 147s+ 8
Cari A p z50 $24*a 24* e 24^8
Cari Bp 400 $30*4 30*% 30*4+ *8
Carlyleo z250 41 41 41
CarmaA 5226 65 64 64 -3

5959 300 291 291 - 9 
5000 8 8 8
300 $16*% 16*% 16*%+ % 

CasidyAp 200 $6 - 6’- 6’ i+ 2
Celanese 9600 $9' - 9’ 0 9 4— a
Centen.ai 440 240 240 240 -15 
CFundAf 1450 $6 z 6*% 6*%- 's
CentrITr 10400 $15 14*4 14*4- 4
Chnclr z400 45 45 45
Charter Ol 1100 45 45 45
ChaAf 150700 $22 21’U 22 + 2
Chiettar 1524 $11*% ll*% 11*%+ e
Chieftan B 250 $49 2 49’ 4 49' 4 e
ChiettamC 100 $46 46 46 + j
Chrysler 435 $48 - 48 48' 4+ -
Gmarono 2500 $7*4 7*% 7*4
Cmeplex 19309 $9'2 9'- 9*%+ 8
Coastl Af 200 S64 6’4 6'4
CohoA 626 235 225 235 +10 
Coin Lakeo’9290 86 82 84 +1
Colecc 100 $24 2 24 2 24' 2— *% 
Cmplx 4900 240 235 240 
Comrnco 36004 $12*% 12'a 12*%
ComincoA 900 $26*% 26*% 26*%
ComincoD 1000 S287s 28*4 28*4- 9
CmrclOG 100 195 195 195 
Com pu Ho 39800 255 240 240 -10 
CompuHw 18000 73 70 70
Cmplg 6200 $24 23’ 2 24 + *4
Cmplnvo 34850 260 250 260 +10 
Comtech 500 $5*4 534 5*4
Comterm 7845 150 146 146 - 4 
Coniaga;
C Ascot

msssssss H à L nutum
HClHIdgB 5000 45 45 45 -2
HaleReso 2400 44 43 44 +1
Haley 5100 $1 J*% 13’ e 13*%+ 4 
H Group A 500 $9’4 9*4 9*4+ -
HmrsnCp 1400 $26'4 26 4 26 4+ 4 
Hardee z25 I 00 100 100
Hrding A ♦ 8000 155 145 150 +10 
HarrisAf 9000 $9*4 9 2 9' 3- e
Harris B 600 $9*% 9*% 9^%— 4
Hawker 413 $21' 2 21' 2 21' 2 
Hayes D 13514 $ll7/s n*% 117s 
Heeslntl 33600 $207 8 20*4 20*4 4
HeesDp 5700 $25 4 25 25 4
HeesEp 700 $22*4 22*% 22*%- *% 
Hees Inttw 1800 $6 8 6 6
Hel.x 7400 S7U J , 7 .
Heritag A f 600 $19’4 19 19 - u
Higfiwodo 100 279 279 279 
Hollinger 100 $39 39 39 + U
HBayMns60711 $67b 6*% 6*4 b 
HBayMnw 2200 19 19 19 +1
H Bay Cl 60988 $23;e 23*% 23*4+ 4 
HBCAp 3889 $18*% 18’4 18*% 
HBCBp 5125 $307e X’ 2 30*4+ e 
Husky Oil 43616 $9' 2 9*% 9' 2- ' 0 
Hydra Exo 10000 44 40 44 + 4
iTLIfid 61X 360 350 350 — 5 
ITT Can p 28650 $27 26*4 267a+ e
lUIntl 1480 $18’ 0 18 18'8+ h
Icoro 145X102 92 102 +10
Imasco 55354 $2T s 27 2 277a+ b 
lmp Lite p 30G $27*% 27% 27 e- *s 
ImpMetlo 300 IX IX IX - 4 
ImpO.lA 80062 $52'4 51'4 51' 2— *e 
Incao 7IX 370 355 355 - 5 
Inco 179129 $20' 8 19' j 20 + 2 
Inco7 85 30X SX7e X7% X7%- 9
Inco 10 21X $29*% 29’ 4 29’ 2+ ' 2
Inco w 293383 410 350 405 + 55 
I ridai 85X $17 17 17
Inland Gas 2560 SX' a 20 20' a
Innopac 42X $15*% 15*% 15' 2 
Inter-City 41X $16-’4 16*8 16*%- 4 
Inter C Bp 4X $16*4 16*4 16*4 -
interCCp 10975 $32 31' 2 31' 2— *%
IntD.v 35X 250 250 250 - 5
1 Atlantis o233X IX 149 IX +1
IBM X3S1743 4174* 4174*/4
1BM see below
I Polans 0 25X 35 33 35 +2
Inti Thom 106X $9 87b 87b- 0
IntprPipe 35763 $43*8 42* 4 42*4- *% 
Invntrnico IX 106 106 106
Inverness 7820 495 495 495 +10
Inverns875 5X $14*- 14’2 14*-+ 4

Orbit 
Orcao 
Orofinoo 
Osbn Capi tsee below 
OshawaAf I28X $337b 33' 2 337b+ 2

muant P à S mwiii
PCLIndust 3X 435 435 435 -25 
PacNth**4 IX $18 18 18 + 4
PTrOt 2894X 180 146 IX +35 
Pac W 191X $ 14*4 14 2 14*4+ 4 
FWstrnAp 21X $27 26 4 26 «
PayePet 2042 52 X 52 +4 
Pyurm A H9820 $7*4 7% 7 a- 0 
Paloma P 3X 455 455 455 
Pamour 19X 5Va 7*4 7*4
PanAmro 2X 125 125 125 +5 
PanCan P 2332 $33 32*4 33
Paramont IX $6 2 6' 2 62 
Parkland 66X $12 11’ 2 11*4+ 4
Par lake 0 7X X X X 3 
Pathf.ndO 43X 145 140 145 + 5 
PeBenO 11X 105 105 105 - 1 
Peyasus 4351 $12’ 2 12’- 12'4— s 
Pembina 5X $16 - 16 4 16 - 
PennWsto 54X 174 167 170 
Pennant 0 I16X 66 65 65
Ptrotetho 2X 110 110 110 - 5 
Phonix Oïl 2794 $9^ 9 4 9*%- e 
Photo Eng 2X SX 20 20 - 2
PlaceGOo 32X IX 111 111 9
Placer 68928 $25 24*e 25 + 0
Placer w 142X X5 295 X5 +10 
Plexus0 5X IX IX IX 
Poco Pete 24X $8 7*4 77%+ a
Pysr pr XX $27*4 27*% 27*% 
Pommexo 500 26 26 26 —2
Potash Cop 9X $24 4 24 0 24 4+ 1 s 
PotterA» 4055 135 132 135 + 2 
Potter w 24X 10 10 10
PowrCorf 18900 $19’ 2 19*% 19*%
PowrF.n 14X S2778 27*4 27*4
Precamb 18X $5’ e 5 5

8X $11 11 11 — 1PnncplAt
Provigo 54IX $24’2 22’2 24'.
Que Tel 200 S39' 4 39 4 39’ 4
Quebcor IX SU' - 14 4 14’4- 8
Qenstk 800 290 285 285 -10
Quenstn 0 48X 195 IX IX
RamPe* 6X 56'2 6’4 6'4— ' 4
RnchmAf XX $6 57 e 6
RnchmBf XX SS* 4 5' 2 5’ 2- 4
Rrtchmnp 613 $247e 24* 4 24*4- a 
Rang 1X245 440 4X 440 + 5
Ranger p see below 
ReaGido 30X 85 85 85 -4
ReiCapAf 2X 425 425 425 +75
Redpath 2110 $13' s 13 13 8+ «
Redstoneo z3X 43 43 43
R Sth A 34X $21 20*4 21 + 4
Regional 0 20X 470 460 470 +10 
Reich Istp 4X S8 2 8 8 2* 2
ReichlO' 2 6X $10 4 10'4 10'4 
Reitman 200 $21*4 21*4 21*4+ ’ s 
Re.t A f 61X $22 22 22
Renisanco 34X $8 -8 8' a
RevnA 159132 195 IX IX 
RevnuBf 23335 X 86 X + 3
Rio Algom 28380 $22' 4 22 22’ 4
Rio85 108 $5 5 5

Sud Cont 0 I2X 290 270 2% +X 
Sul.van I2X 375 3X 375 + 5 
Suiptro 10X0 215 205 210 + 8 
Sunbursto I0X 34 34 34 -2
Sydney 0 65X 27 27 27 -1

ttttmm T à Z
TlETel 14X $97% 9%% 9*%- 2 
Talcorp I65X 107 IX 107 + 7 
Taicorp300 57X 260 252 252 - 7 
Tnglwodo zlX 35 35 35
Tara 2500 $21'4 21'a 21'4+ 4 
Tarolnd 7X 165 158 158 2
Teck Cor A I1X $17*4 12*% 17*4+ 4
Teck Bf 22312 $13*4 13*% IP4+ '4
Teck e p IX $27’4 27’ 4 27'4+ s
Tecsynp z25 $21' 4 21'4 21'4
TeiMet B t IX $29 29 29
Teiedyne X"' $ir4 11 * 11’4+ 4 
Temagmi 80Cu 23 23 23 -1
TerraMno25202 IX IX 188 + 2 
Terra 0 62X110 105 105 +3
Teratecho z2X 13 13 13
TexCan 155X $31*4 31 31*4+ 4
ThomNA 210X $22 21’ 2 22 + 3
Tiber 26X $5 485 5 +X
Tivertono 35X 65 65 65
Toromont 4X $10% 10% 10%+ a 
TorDmBk25294 $23*4 23’ 2 23*4+ b 
TDBkl 835 20X $23’4 23 4 23 4 
TDBk2 375 880 S267e 26 2 26 2- *% 
TD Bk C XX $2^4 26’ 2 26*4+ 0
Tor Sun 995 $25 4 25 25 -4
Torstar B f 7837 S?9*% 29’ s 29’ a— s 
Torstar268 5X $26 2 26 2 26 2 
Torstar 170 17X $32*% 32 4 32’4- 4 
Torstar w 9X $10’2 10*% 10'2 
Total Pet 19225 $19’ 2 19*% 19’ 2- ' a 
Total PAp 10X $36 4 36 4 36 4- 4 
Total Pw 163X 285 275 275 -15 
Traders Af 1112 $22 21*4 21*4- 4
Tr 10'4 5X $10/2 10'/2 10/2- *% 
TradeT 2p z32 $39*% 39*% 39*% 
TrCanRA 94X 243 237 243 - 2 
TrCRp 5X $17'4 17 e 17/s- '%
TrnsMt 31745 $17*% 12*% 12*%
TrAltRpB 14X $25*% 25 2 25*%
TrAltRpC 18X $26 25’ 2 25' 2- *%
TrAit A 53068 $26 257b 26
TrAlta5 zlO S66*4 66*4 6éé*4
TrAltaT 2 3625 $88 88 88 +4
TrAltalO z 53$ 102' 8102 102 
TrAltal2 3X $27 4 27' 4 27 4
TrAlt 14 25 I8X $29’ 4 291 a 29' 4+ e
TrAlt 12’ 2 6X $29' 4 29 4 29’ 4+ s
TrAlt9 148X $27 26*4 27 - 0
TrAlt 8 40 525 S26 4 26 8 26 4
TrAlt w 538X 4X 445 4X +10 
TrCan PL 8322 $28 2Th 277%- e 
TrP 2 Xp zX S337e 337b 33’e
TrPlstE 3X $55*4 55 55*4+ 4
TrPlstF I5X $57/8 57% 57%- ' s
TrPlstH 5X S52*% 52’4 52'4- 4
TresrVIyo 20X 140 140 140 + 5 
TnPwro 46X 115 111 115
Trillium 18X $10*4 10b 10*4
Tr.lonA 32X $21*% 21’4 21*%+ 's
TrilonF.np 46X S23*4 23’ 2 23’ 2- e
Tri Ion w XX $5'4 5'4 5'4
Trilon A w '0X $7 0 7’ a T s— 8
Trimac 6040 4X 425 430
Trinity Res 87X 410 4X 405
TrplCrnE 11X 395 3X 395 +10 
TnzecAf 1044 $28’ 4 28 28 -4

30X 25 25 25 ipsco 80X 515 % 147a 1478— 1/8 RioAltoo 36X 142 140 142 + 2 Tr zec B 632 S29 28 4 28’ 4- 2
51X 517* 4 17’ 4 17*4+ 8 Irwin Toy 313 56*% 6 6*% RogersA 1X3 512*4 12*9 12*-% Trzecp3 3918 59* 4 9-0 9*%

z4 S17' 4 17’ + 17’4 Irwin Toy f 115 SS*% 5*% 5*%+ ’ 4 Rogers B f 3642 S147s 14*8 147%+ 8 TrizecpJ 1875 525' 4 25’ 8 25 4
38X 556 557e 56 1vaco A f 137X 521 4 21 2T %+ ’/8 Rolland A f 19X 521 20*% 20*%- a Tudor o 549X S5* 4 5*% 5*%+ 4
2X 518' 4 18’ 4 18’4- ' 8 IvacoB IX 52T 2 21' 2 2T 2+ l'/8 Roman 53X 59*4 9’ 2 9*4+ 2 Turbo 34000 45 2 44 45’ 2+ T 2

see below ivacoDp IX 526 e 26'9 26’ 8+ *% Rothman 4X 537*4 37*4 37*4- '4 ULSCapp 71X 526 26 26
50X 16 16 16 ivacoEp 3600 SX1 y 297e 297s— v8 RothmAp z25 S79’ 2 79’ 2 79’ 2 Ulster Po 31X5 IX 128 128 - 1
X13 242 235 242 + 6 IvacoFp 72X SX a 29>4 X 4 + *% Rothm 2p 475 515 15 15 UnicanS 11X S16 15*% 15* 8- ’4C Norex

Cons Pipe 48X $14*4 14 14 -
Con Prof 0 12X 125 125 125 
C Rexparo 20X 20 20 20
Consoltex 17X S6*% 6'4 6*%— 
CD-stA 025695 $7 a 6*% 6*%- 
CD.stbBf 287X $6*4 60 6 4- 
ConsGas 23X $24 24 24 -
C Gas 13’ 2 14X $31’ 2 31*% 31*%-
CGas9 4 10X $27 4 27 4 27 4
ConsGasw 4X $8’ 2 8’ 2 8’ 2 
Con Glass 15X S>8 18 18
CTLBank 42X $12 ll7a 12

Z4 $84*4 8A*4 8+4
978 97a

ivacoGp 428 $31*4 31*4 31*4

lvaco w 
JDSAp 
Jamie 0 
Jannock 
Jannock ( 
Janockwf 
Jonpol 
Joutei 0

CTLBk4' 2 
ContransA '8X $10 
Conventrs 10X $6*4 6* % 6* 4

XX 535*% 34*+ 35 + \
79X S^a T 2 T 2
2X 526%% 26*% 26%b— .
9X 40 40 40

3660 516 8 16 16’ 8
698 514 14 14

48X 59’ 4 9 8 9’ 8— ' k
20X 90 90 90+5
65X X 29 29 - 1

6X 111 111 111
5X 3X 3X 3X -10
2X 541 41 41

X35 395 385 395 +10
19X 90 85 90 +X

ConwestA 5X S8*% 8*% 8*%- 
ConwstBf 
Coopère
Cooper A f IX $5

6X S87a 8’e 87s- ' 
3X 55'2 5*% 5’2+

5
CoenercoA 21X 455 455 455 —10
Corby 
Corby Bf

11X S37 2 36*% 36*%- 
700 S36’ 2 36 2 36' 2-

CorAAarkf 27X $5 495 5
CorpFood IX $174 17 4 17 4+ 'e 
CFalconC 4X S16’4 16 4 16 4 
Conda 206467 23 20 22 -1
CosekaR X23 295 285 2X 
Coseka 7 p 17X $6* 4 6*% 6*% 
Costa.nLtd292X $9*4 9' 2 9’ 2- 4 
Crestbrk 10X $8'2 8'% 8'8- «
Cr Life Ap 35X $27 26*4 26*4
Crownx 4681 $23’ 0 227% 23
Crownx Af 4284 S22' 2 22' 4 22’ 2+ s
Crownxlp 84X $31*4 31 2 31*%
Crownx 2p 83X 526 2 26 4 26 2+ *%
Crnx w 45X S8* 0 8 2 8*%-^ ' e
Cur+ss W zX $7 4 7 4 7 4 
CzarRes 188X 175 170 175 + 4

D à G mmm!
Da.e-R pr 2X $6*4 6*4 6*4+ 2
Daon Dev 29935 445 435 445 + 5 
Daon 8*% p 14X $5’2 5’2 5’2+ 0
Davidsono 44X 365 3X 360 — 5 
Deiouro 6000 30 X X - 1 
Dent son Api 7040 $14 13’ 2 13*4+ ’e
DemsonBf36387 $13' 2 12*4 1P%+ 1 
Den.son p 53X $24* e 24' 2 24*% 
DenisonBp126X $23*4 23*0 23* 0- 0 
Denw 1X7X 206 192 204 +14 
Deveicon 4X $6 . 6 , 6 2 
Dexieigho 7125 263 257 257 - 6 
Dexl.gh w 70X IX 95 IX 
DiCknsnAf 10X $6*4 6 2 6’2
DiCknsnB 3X $6-^0 6*% 6*%— 0
Dicon Sys 248X S5 4X 4X -10 
D.gtech 100X 28 28 28
Discovryf z78 165 165 165 
Dofasco 23616 S28' 2 28 4 X1 2+ s 
Dfs 235 '4X S25*% 25’4 25*%
Dfs 260 8650 536 35*8 35*4
Dofascowt 54X $39*4 X’9 39*4-*- 2
DornanA 24608 284 270 280 +18 
DomanBf X72 230 2X 230 + 5 
DomeCda 16115 $7 8 7 7 — ’/%
DomeMine83975 $11 4 10' 2 11 + 2 
DomeMgw 88X 260 240 245 
DomeMsw9XX 2X >96 225 +25 
Dome Pete68929 287 280 282 + 2 
DPeteAp 2X S17 9 17% 17 b 
DPeteBp 117 $16*4 16*4 16*4- 4 
D Pete w 221X X 49 49 -3
DExpioro 10X 33 33 33
DTextie 137X SHU 11'4 11’4- ' 2 
Domtar 18X1 $21*4 21*% 21' 2- ' 2

KegAf 
Kelsey H

LAVw
LFPHIdo259X S7e 7*s 77a+ 4 
LKResA 5X IX 120 120
Labatt H909 $274 27 a 27 4+ 0
LacMnrls 33915 $31 4 31 31'4— 8
Lacana 24X $11'4 11'4 11'4— ’ e
Lafarge 540 $10*4 10*4 10*4- ' 2
LaidlawA 27376 $17 16*4 167e
La-dlw B f806X S16*% 16’ 2 16' 2 
LOntCem X2X Sl4*4 14 2 14*4+ 2
L Shore 7668 $84 j 84 84 4- 4
Lambda 0 11X IX IX IX 
LmbdaAp IX IX IX IX - 5
Lanpar 4000 4X 385 385 - 5
Larder 0 500G 27 26 26 -1
LanatOG 30X 95 95 95 +5
LaurMutlp 2X $26*4 26*4 26*4+ 2
Lava Capo 45X 159 155 155 - 5
Leigh I nst 237X 355 3X 3X

Rxmk 50X 7 7 7 +
Royal Bnk 85554 $31 - 31*% 31 2- 
Ry Bk 1 88 16X $23’ 0 23 23 -
Ry Bk 2 75 78X S32 2 32 4 32' 2- 
Ry Bk 1 45589X $17*4 17 2 17*8 
Ry Bk w 170X 410 3X 4X 
RylGIdO 116X 51 49 X
RyTrcoA 10353 $21 20*4 21
RyTrcoB z67 $20*8 20*% 20*«
R Te A p 2X SX’ 2 58' 2 58' 2- 
RyTrco D psee below 
RyTrcow 3X S7*s 7 2 7 2 
Royex 25125 234 215 234 + ■ 
Royex p 13369 460 4X 460 
Ruprtlndo 100X 8 2 8 2 8 2—V
Ruprtlndp 12X 170 170 170 - 
SHLSystm 22X $10 10 10 -
StLCemAf 104X $23 2 22’ 2 23’ 2+1 
SantaMo 
Scarboro 0 
Sceptre 
Sceptrepr

UnicorpAf 8X S9*% 9*% 9*% 
e Unicorp 10 9X $23’ 2 23 23
e Unicorp 80 SX S9*% 9*% 9*%
4 Une 117 7X $12'4 12' 8 12’4 

Umcorpw 28X X7 203 X5 - 1
Uni Res At 2X 125 125 125 - 7

> UniResb 22X 141 140 140 - 3
UnCarbid 475 $12'4 12'4 12' 4+ 4 
UEntpnse 12X7 $117% 11*4 11*4- '0 

2 UGasl438 2X S2T*4 23*4 25*4 
UCdr.Shar 2X S9'2 9'2 9’2 
UCanso 25X 110 103 110 +8

1 UnCorp 15X $35 35 35
UKeno 250 S9*% 9*% 9*%— 0

2 USiscoe z 105 82 82 82
1 US Steel lp 95X S26 257a 257s
s Un Tire 10X IX IX IX
2 UnWburn 2X $10 2 10 2 10 2+ ’ 2

15X 32 32 32 Value Inv 11360 SIT 4 IT 8 IT 4+ ' 8
500 46 46 46 — 3 Value p 26X 527’ a 267'% 2T 8— ’ 8

2673 S5’9 5 5’ 9 + Value w 214X 485 475 480
5X S1679 167 8 1678 + Ve VanDer 10X X5 3X 3X - 5

35X IX 96 96 - 4 Vedrono 335X 81 74 78-3
47X Sl3*e 13 8 13*%— Verstl A f 266X 455 4X 4X - 5

400 S19 ' -. 19* .1 19*4 VerstIClB 117X 475 475 475
300 190 190 190 - 5 VerstICorp z25 Si3’ 4 13’ 4 13’ 4

Scmtrex 
Scot Paper 
Scot York 
ScurryRn 1860 $22' 2 22 4 22' 2 
Seabrit Aol02X 220 214 216 +1 
Seagram 59465 S56*4 56 56*4+ '
Sears Can 18449 siO 9^4 9’8 
Seco 3 22 psee below 
Selkirk A f910X S25 2 25 4 25 2+ 
Selkirk w 6X $9*4 9'«2 9*4-^

Verstl 2625 20X $27 26' 2 26*4
Vestgron 71X S8 7*% 7* 4+ j 
Vulcan Ind 38X 2X 2X 285 
WlCBf 2300 $9*8 9'2 9 2
Waddyo 25X 85 85 85 -3
WaiaxA 40X Sl37e IP4 IP4
Waiax 1 86 4X S28 2 28' 2 28 2- 2

Lenorao 75X X 77 X + 3 Senlaco 50X 121 121 121 - 3 Walker R 65338 533*4 33 4 33’ 2—
Lmear T 5580 515’ 8 14*4 1470— 2 Shawnee 12510 *5 22 22 - 8 Walker 7 2 19176 SX 4 29*4 29 ’e—
LLLac 2966 569’4 69’4 69*4- 4 Shell C 100098 525*% 24 2 247 Walker 9 y 18X S297a 29*4 297,/a
Loblaw Co 13975 520*4 20*« 20*8 Shltr OG o 25X X 80 X + 2 Wlkr 14 16 325 528'4 28'4 28 4
LobCopr IX 529' s 29 e 29'a Sherntt 16X 57 67 0 7 + ' 8 Walker w 1X55 390 375 385
Lob 370 p z25 S43 - 437a 437h Siennao >30X 55 X X - 2 Wlkr 1988 w 6048 495 480 490
Lochei A i fX5X 47 47 47 + 2 Sigma 2X 58 8 8 Walwyn 6X7 310 X5 310 +
Logistec 50C 57 7 7 Siltronic 3X 240 240 240 Wardair 2437 $25 a 25 k 25 2+
Lon v sf 1177X S18* 4 18*8 18*4+ 4 SilverLko 107X IX 149 IX + 1 Waren 2382X 34 25 31 +
Lonvestw 28325 380 360 375 +15 
Lumontcs 69X S22*4 22 2 22‘%+ « 
Lynx Can0 20X 33 33 H
LyttonMo 261X 72 68 68 -7

$$V$$SS$$$ M à O 9$S$$SSS$S
MDSHA
MDS Bf
MICC
mic: A
MICC8*%
Vid-one
MPGInv

8X $17 17 17 -f
5975 S1578 1 5* 4 1 5*4 
4010 4X 4X 4X 

102X $16' 2 16 16
3X $16 15' 2 '6 -

6200 273 267 270 
IX SI2*% 12*% 12*%-f

Silversido 73X IX IX IX - 2 
Silvertono 5X 175 175 175 
SlaferA 93X S14*% 13’ e 14 + 7<
Slater Bf 81X S13’9 127e 13’2+ *.
Sobeys A f 1006 S30*4 30*4 30*4- . 
SLouvemo 20X 140 140 140
Sogepero 15X 215 215 215 -10
Sonora 0 35X $5’ 2 5’
Sorrel 0 30X 75 73
Southm 3784 $65 2 64-
SparAerof 5404 SX 4 X
Spartono 19X7 29 

■ ■ er 30X 28

5’ :
75 

. - 
>C 
79 
28

Wr.ntn 513X 88 83 85
Wasabio 62X XXX
Weldwod 2X $17 17 17 -
Wes'ar A p 19X S25 4 25' s 25' 8+
Wstburne 
WcoastT
Westfield 40X 139 137 IX

z80 $13*% 13*% 13*% 
89X $18 17*4 18

Wstgr 238X 74 70 70

Domtar pr z 25 513’ 2 13’ 2 13’ y MarDmcA 8X $9 4 9' 4 9 4
Domtar225 2000 $27 y 27*% 27*%- ' e Mscot G o X72 155 155 155
Donohue 600 $18 17* 4 18 - '/a Mascotllw 35X X 43 X -
Dor Valo 9X 115 no no Mass Fer 8254 273 269 272
Dorseto 420X 47 45 45 -2 MFlnihw 40X ‘3 63 63
DrmPeteo 15225 27 2 26 2 26’ 2—1 2 MF Add w 50X ts 64 64
Dmag 200 55’ 4 5' 4 5' 4— ' 4 Maynard 3X 310 310 310
Dunde 1000 X X X McFmleyo 24X 405 405 405

1

MO

Du Pont A 65X $23*4 22’2 27* 4-14 
Durham f 6441 240 235 235 
DylexLtd 12X $24 23’2 23’2
Dylex A 56825 $15 4 14*4 15’ 4 
DynexA 4000 26 26 26 -4
E L Fin 3X $45 4 45 4 45 4 - 4
Eagleto 50X IX IX IX -10 
EchoBay 406X $17’4 17 17 a
Echo 1986a 700 56 2 6V2 6 2
Echol987w X5 $6 6 6
Echo 1988a 400 $6*4 6*% 6*4+ 
Echol989w IX $6'4 6*4 6*4- 
EgoReso 3IX 17 17 17 -
ElcthomX 23X $7 2 7% 7%- 
ElcthmYf 7X $7*% 7/a 7 2- 
Emco 4X $18*4 18’ 2 18’ 2- 
EmpireAf 31X $19’4 19 19 -
Empire lp IX $23’ 2 23’ 2 23’ 2+ 
Enrgy 2823X 125 106 125 
Epitek 40X 47 45 47
Equity Svr 44X 56’a 6*4 67% 
Equity p XX $20*% 20''4 20*%+ '/2 
EriCkson 12X 3X X5 X5 - 5 
Ever y reno 60X X 36 36 — 2
FC A Int! 33X $19^% 19*% 19*%- 4 
Flbrôg 655X $20’ 2 20'% 20 2+ 4 
Flcnbrdgw XX $417% 40 2 41’ 7- *4 
FardyRos 425 2X 2X 2X -10 
FathmOcn 3X 375 375 375 + 5 
FedlndA 34X $25 25 25
Fed Ind II 6775 $35 34' 2 35 + '/4
Fidmamp 5X $27*4 27*4 27U+ 4 
Fin Truco 1170 S8*« 8‘2 8*%— '%
F Trsco lp28411 $9' 2 9*% 9' 2+ 0
F nTrscow!45X IX 110 117 + 2 
F Trsco B w 30X 3X 3X 3X +25 
Finning A 10X $14 14 14 — 2
F.nningB* 21X $14 13*4 IP
Firan 5X 110 110 110 
FCaigaryo z4X 75 75 75
F City Fm 105X $13 17*4 17*/4- 4
FCtyTrC 6X 5V'a V% T 9- 0 
FMarthon 3000 4 70 470 4 70 +10 
FMar 3000 200 ?X 200 15
FMrcnA 96X S87m 8*% 8*%- 0
FMrcnw 396X 270 2X 269 
F ianagano45968 IX 135 145 +6 
Fleet Aero 39X $17 2 17’ 4 17 2 
Fleet A row 34X $6 5*% 6 + 0
F Sea Apr 500 58 8 8 + *%
Francoo 65X 155 153 153 
Fruehauf 6X $23 4 22*4 23' 4+ */4 
Futurtek O?9X0 51 46 49 +1
G B Auto 25X $6’'2 646 2 
Gak+ico 160X $11'/% 10*/4 109/4- *%
Gaitaco IX $14 14 14-4
Gaitaco w 200 $10 10 10
Galveston 1XX 110 IX 110 +X 
Gandalf 5970 $9 4 8*4 9 4+ y
Gane 245X X 35 X + 1 
GazMetr 70X $11%% li*% ll’/2
GaziSp 8X $287% 20*4 X7%
GeacComp 5475 $10’ 2 !0*% 10 2
Gendi'.A I0X $29%% 29%% 29%%- 4
GMC 1098 $93 927% 93 +
GMC see below 
Genstar L 35925 $35 34*% 347 0
Gnstar? 35123X $35 3AU 35 + 4 
Gens tr Dp 95X $31%% 31 '/4 31V»+ 
GenstrEp '4X $26V% 26 26 8+ '%
Geocrude ?2X 265 260 262 2
Gesco ind 715 325 3X 325 +25 
GiantBayo 13X 355 3X 355 + 5 
Giant Yk 3X $15*% 15'/a 15'/2 
Gibraltar 53X $9*/4 9 4 9*%+ %
Glamiso 3X $9 8*% 9 + '%
Gienay'e 18IX $8 7*% 7*/4— ’%
GoidaleAf I000 220 220 220 5
Gokfcorpf 7X0 $7*% 7/4 7’4- 0
GoWcrpw 96X 96 93 95
G Id Kn 4926 $5 4X 495 - 5 
G Rang 35X X 35 35 -10
G Sceptr 015425 $8 V'h 8 — 0
Goliath Go 40X $8%^ 8 4 8’% *%
Goodyear 800 139 « X
/,r*ftonAf XX $10/2 13'% 13 /+ 4

MSR Exp 26X 4X 3X 4X 
Mcknz 30X $15’ 0 15 15'9
MclanHX 45454 $1A*% 14 14 - 4
MclnHYf 8X $13*% 13'4 13*% 
Macmilan 6107 $21*4 21 2 21*4- ' 0 
Mcmiln2X 12X $2P4 23 4 2P4- 4
Mcm.ln208 17X $23*% 23’4 23*%
Mcmi!n221 2375 525 25 25
Madeline 5673 65 62 62 -4
Magna A f28483 $21*% 21 9 21 «
Magnetcs 4XX 3 X 320 340 + 25 
MaistcCon!27X 440 415 440 ^30 
Manitobap266X $27 2 27 4 27*%- -
Manvilie 14X 3X 300 3X +10 
AAarit.mef 4012 $15*% 15 15 *%
MarT860 1700 510 4 >0 4 10 4 
MarT940 155 S10'- 'O'- 10'-
MarkelF 4X 375 3X 350 - X 
MarkSpnc282X $11 10U r
MarkWrkf62889 220 195 208 +13

Mc Intyre 2X $41 4 41 4 41 4 
Mentor 12X $7 7 7
Mercantii 23X $1P4 13’ a 13’ 2- 
Mercnti 1 see below 
Mercntl 2 4X $25 4 25’ 4 25 4+ 
Meridian 79X 4X 440 445 - 5 
Mer dn 2w26000 25 22 24 -1
MerlandE 7769 345 340 345 +10 
MerlndAp 200 $1P4 1P4 1PU 
MdlndDty 5X $9 4 9’4 9 4 
Mikes 324054 $11 11 11 + H
Mmrl Res 52X 269 265 269 + 4 
Mitel Corp 2XX $97@ 9U 97e+ - 
Mitel 2X p 5775 $21*4 21 y 2 
Mol son A f33Xl $16’ 2 16’ a 16 4 h 
MolsonB IX $17 17 17 - <
MonecoAf 2060 $9 9 9
Moore 27876 $28*% 28 4 287 0 
Moryan 4000 4X 4X 4X 
Morgan9 2 4X $33 2 X’ 2 X’ 2+ 4 
Morisn 206X $6*% 6 6 4- VT
Mothers 10X $5>4 S*4 5*^4+ 
MuncplFin 2X $84 84 84 
MunFmp 200 $97a 97% 97%— 
MunFmw 10X 175 175 175 
Muscocho 289X 355 3X 3X -10 
Musp IX $14 14 14
NBCook z2X 17 17 *17
NBU Mine 1320 34 34 34
NSR Res 0 12X 25 25 25
Nabisco L 425 52Va 27*% 27’«
Nat Bk Can 8592 $22 21*/4 21* 4
NatBkcv 20X $40*4 43' 2 4P 4 

2X 528' y 28' 2 28 2

StdTrstco 
Starrex ( 
Steep R

5X S18 
39X 28C 280 280 -10 
11X 225 215 225

1 Wstgro B p 37X 460 4X 4X -10 
Westleyo 70X 80 80 80 

4 Westmm 10X $12*% 12*% 12*%
Westmmp 10X S27’ 9 267a 27 e 
Westmntr 10X 170 170 170 

2275 $87 86 2 87
z5 $58*4 58*4 58*4

StembgAt 2254 $24 2P4 24
Stmbg 195 IX $22*4 27*4 27*4+ 
Stnbg29375 3X S28 4 28 28 4+
Stintxj X75 see below 
StelCOA 72627 $2P « 23' 4 20^8+ 
StelcoCp 61X S2Sv* 25 4 25 4- 
Stelco Dp XX 526 4 26 4 26 4- 
StelCOEp 8X S29°4 29 2 29 2
Stelcow 344X 213 205 206
StrndOGo 9X 355 355 355
Strhcona 5X 99 99 99
Stroudo 65X 16 15 15

ZlO $69 69 69
59X 3X 340 3X

Weston 
Wstn 4 2P 
Wstn 6pr 
Wharf
WhonokAf 213X5 X5 X5 - 5 
Wilshir E 0 SX X X X 
WdrdA 145326 $19’4 19 19 -
WEqiteAf 29X S87e Pa 87e 
WEqutelw 10X 63 61 63
WEqullw 43X 162 161 161 
WrHarg 11208 $14*4 14*e 14*4+ 8 
Xerox 62X $2P4 23 2 20U 
Xerox A 49X 440 435 440 
YkBear 1041X $6*4 6 - 6*%- ' 0 
Zavitz 54X 210 2X 2X 10

MONTREAL

5

1

NatBklS 
NatBsns 25115 $25 24 a 25
Nat Res 
NatSeaA

20X no 110 no
4X $8 ' 4 8 4 8 ■

4 4 Nt VgTrco 27X $20’ 2 20 4 20*%
Nearctico 15X 87 85 87
Neomar 10X 34 34 M

* 29X 58 7 - -
NfldLPA 85X $19 18>4 19 + *%
NfidTel 162X $18 17*8 18
NfldTI3X 300 $2P4 2P4 2P-4+ 0
Newscopo 12X 270 270 270 
NomaAf XX $16 15’ 2 16 + 4
NomaB IX $15’ 2 15 y 15' 2 4
Noranda 44737 $157% 15%% 15*4- 0
Nor9' y 883 $99 9&v% 99 + ’ 2
NomdaBp 1592 $25 0 24U 247% 
Norbeauo zix 16 16 16
Norcn 100X7 $137% 1P% IP/4- 4 
Norcnordf 19378 S^'b 12 2 127b + ^% 
Norcn 7* 4 57X $24 23 2 ?P/4- "4
NCOIs 27X $21 20U 20*4+ 4
Nor Tel 76025 $52*% 52 52' 2+
NTel 21875 IX $267% 267% 267%- 
NTnl ??2 3X $27 27 27
NthlndBk 123X 475 460 460 -10 
NthlndOo 10X 12 12
Northstar 65X 65 63
Nthmber 0 194X 72 69

MONTRÉAL (PC) — La tendance était une fois de 
plus irrégulière vendredi à la Bourse de Montréal, bien 
que l'indice général ait enregistré un gain de 0.43 point, 
à 139.33 — son meilleur niveau de clôture jusqu'à pré­
sent cette année.

Le volume des échanges s'est inscrit en baisse à 
2,306.060 actions, contre 3,014,268 jeudi.

Le compartiment des valeurs minières marquait un 
gain de 1.14 à 121.12, les industrielles de 0.90 à 121.16 et 
les bancaires de 0.44 à 144.36. A l'opposé, les forestiè­
res ont baissé de 1.21 à 147.37, les pétrolières de 0.67 à 
127.70 et les services publics de 0.42 à 141.39.

Le titre Provigo, traité à 271,350 unités, a enregistré 
un gain de 1.75 pour terminer la séance à $24.

Imperial Oil A a perdu 3-4 à $51 3-8, Interprovincial 
Pipe Line Ltd 5-8 à $42 3-4, Shell Canada 1-2 à $24 7-8, 
Genstar 1-8 à $34 3-4 et Long Lac Minerais 1-8 à $311-4.

Par contre, Dome Mines a gagné 1-2 à $11, Northern- 
Telecom 3-8 à $52 5-8, Placer 1-4 à $25 1-8 et Banque de 
Montréal 1-8 à $311-4.

Sont restés sur leurs positions: Aiguebelle Inc. à 
$4.40, Alberta Energy Co. à $18 1-2, Bell Canada Enter­
prises à $44 et Imasco Ltd à $27 3-4.

Sur un total de 335 titres mis en jeu, 108 étaient en 
hausse, 116 en baisse et lit stationnaires.

Dans les valeurs de second ordre, Golden Group ga­
gne deux cents à 79 cents, North American Rare Me­
tals Ltd baisse de cinq cents à 13 cents, et Golden 
Group Wts recule de un cent à 14 cents.
wsww Aà B wmiw

17X $17%% 17%% 17%%- 
72901 4X 425 440

Altaenerg 841X $18' 2 18' 7 18’ 2 
Alcan Alu 20918 $36 2 X'r 36*%+ 
AlcanWt 100X $6 5*% 57%
Aliqro 63X $12 12 12

12
65+3

+ 472
NthwsDry ?X $8*% 8%% 8*%- 
Nva AltA f46553 $6*4 6%% 6'4

IX $25 2 25’/3 25’ 2 
z10 $27*% 27*% 27*% 

Novakp 7300 522 21*+ 21*4- « 
NovaLp I6X $30*4 30%% 30^4+ Va 
NovaMp 12790 $JO*% X 4 30*%* '% 
Nova N p 425 $28>/4 28*% 28*% * «
NovaOp I9X $26'4 26 % 261 %- % 
NowvdW 42X $20 197% 20
NuWest 63192 45 43 45 +2
MNstA 171173 39 X 39
NJWstspB 82X 37 X X

Nova F p 
NovaJp

Numvioo 28X IX 127 1»
Numac I48X $14 13 137%+ '4
Oakwooh 700 $7'4 7 2 7»++ '/4
Oakwd A f 3560 $5 % S*% S 2+ '%
Oakwodpr 23X $20 4 !97% /0 4+ *%
Oakwoodw 34X 519-u 18 7 18*%
Oak.vdAw 10X 43 43 43 -2
OcHot A 4X $8 y 8 7 8Vj+ '%
OokjtBf 364X « 4 8 8 - *%
Olfexo 5X 85 85 85 -5
Omega 4300 $8 8 8

FRANCHISE
STEAMATIC

Les services de nettoyage complets
FJoignez-vous â une équipe de profession-^ 
nels du nettoyage de draperies, meubles, 
tapis et dégâts causés par le feu et l eau. 
Franchise maintenant disponible dans votre 
région.
Si vous êtes énergique, ambitieux et dési­
rez des revenus au-dessus de la moyenne, 
nous désirons vous rencontrer

Territoires disponibles Sherbrooke, 
Trois-Rivières, Drummondville

Capital minimum $25.000.
Appelez ou écrivez è:

GERRY THEBERGE
(519) 886-7900

STEAMATIC FRANCHISE LTD.
31, Durward Plaça 
Waterloo, Ontario 

N2L 4E5
N-49399

Alum 2 3I2 I5X $267b 26*4 26*4+ e 
Alum 2 X 6X $27 27 27
Alum C84 5X $25 243/4 25 + *4
AMCAint 16X $16*4 16+ 16 2+ 8 
Asamera 23X $10 s 10 10%+ ’%
Asamera 8 300 $25 26*4 25 + b
f Astral A 6200 56 4 64 64+ 4 
fAstralB I20X $6'+ 64 64+ a 
fAtcol 30G $9*4 9*4 9*4- 4 
Atcowt I50X 203 2X 2X
Atcoll 5 2X $31*% 31*% 31*%
BCE 34347 $44 a 43’8 44 
BCE180P IX $31 2 31' 2 31'/a+ '+ 
BCE2 05p 500 $44 44 44 - 4
BCE2 70p 560 $44 4 44 4 44 /4- ' 4
BCForst 9X $9*4 9*4 9 4
BC Phone 46X $23*8 23’ 2 23’ 2- s 
BPCan 104X SX X X + 4 
Bank NS 13557 $14 s 137b 14 — ' e 
BqueCont 44X $12 12 12
BqMercn X15 $14 13' 2 13%%- 2
BqueMti 28101 $31'4 31 a 31'4+ 8 
BM02 85 11X $37*4 37%% 37*4
BMOS2X 4IX $27*% 237b 27%%+ t 
BAAOSr3 93X $26 e 26 26 -
B MO Wts 21880 490 480 485 -5 
BqEparg 7220 SX’ 2 22 22
BqEp2 62 2X $28’ 2 28' 2 28' 'a- ' 2
BqueNat 12X1 522 21%% 21*+
B Na W 19760 390 380 390 
BqNat 2 94 7X S437e 43*4 437e 
Bq Nat s4 4X SX' 2 28' y 28’ 2- a 
Bq Royale 18193 $31%% 31' 2 31' 2 
Bq Ry Wt 18X 405 4X 4X +5 
BqRyl 45 20X $17*+ 17%% 17%% 
BqRy2 75 13X $37*% 32*% 32*%- 8 
Berkley pr 6X 4X 4X 4X +5 
Biotech 46X 395 370 370 - 25
fBombA X2 $14 14 14
fBombB 81X $13’/a 13'+ 13*%- '%
Bow Val XX $15’ e 147b 15'e— a
BowVi2.05 10X $25 4 25 4 25 4
Bow V Rs 2X S64 6’4 6'++ 4 
Bow R 2.12 3X $25 25 25 + 4
Brascade 1580 SX'4 X'% X’e
BrascanA 2380 S287e 28*% 28*4- e 
Bruncor 643 $19*% 19’4 19*%

mssmvs KHWffl

Hartco 102X 
Hawker z60 
Hees Int 6700 
Hees wt 43X 
HeiixCirc 26X 
HirWalkr 24512 
HWIkrD 6625 
HWIkrE 26X 
WlkrWts 73X 
HWIkwt88 33X 
H Bay Co 553 
Husky Oil 8X5 
IU Inter 8X 
imasco ltd 43514

440 430 440
$21’4 21 4 21 4— *%
$207% 20*4 207e 
$6' 0 6 6' a
5Va V/a Va— a 

S00-4 33*% 33 2 - 1% 
SX 4 29^4 X7 a— ’ 2 
S29‘u 29 u 29 .!-
390 380 X5 - 20 
490 480 480 - 20 
$237% 2P4 237%+ *4 
$9’ 2 9*% 9*%— 4 

$18 y ’8 18' 2+ %%
52V s 27*% 27*4

Imp Oil A 23082 $52' a 51*% 51*%- *+ 
IncoLtd ’988 $20 0 19' 2 20 + + 
Inco Wts I79X 405 370 400 +X 
Indai 8X $17 I67a 17 + 4
IBM Z125S174’ 2173’ 4173*4—1*%
Inter Pipe 59375 $43' 2 47*4 47*4- %» 
flvacoA 28X $21 4 21 21 - 4
ivacoFp 760 SX1 8 X X1 8+ ’8
lvacosr4p IX $35 a 35 e 35' %+ 4
Janock 7X1 $16'4 16 16' »— e
JanckWts 30X $9' 4 9 4 9 4
Kiena zX $X 22 22 - ' a
Labah 54X $27*% 27 27 -4
LaidtawA IX $167/b 167% l67e
fLaidlwB 4X $16*% 16*% 16*%
Lanpar T 5X 380 380 380 -10
Laur Mutl 44X $27 4 26' a 27 + *4
fLaVrdya 190C 270 270 270 -10
LoPlaw XX $20%% 20%% 20%%
Log 1 stec 4X $7 7 7 — '+
Lonvest 31X $18>4 18*8 18*%+ a 
LnvstW 19X 375 370 370 +5 
Louvem 124X 145 140 145 +5
Louvp 12X X5 X5 X5 -25
LouvmWt3 75X X 25 X
twww M à O ttwiwi

5X
3X
200
200

CAE Ind 6335 $16*+ 16'2 16*4 
CDCLife 18X $21*4 21Va 21’ 2 
CBPak XX S22*% 22’8 27 e 
CBPak wt 51X $9*% 8*4 9'.4+ *% 
CIL 5X S34*% 34 2 34*%^ *%
CadFrvw 20X $13'2 13’4 13' 4-2’ e 
CadFwa 48X S9’ 2 9*% 9’ 2- ’ 0 
Ca-Fwwt 200 58 8 8 - e
Cambridge 5X $18*4 18*4 18*4 
CampR 215 4X 4X 4X +10 
Cmpbel Sp 5X $21*% 21%% 21%% 
fCampeau 6X $25 25 25 
Capwt 20X 490 490 490 +5
fCDC 53X $11*% IV s 11*% 
CDCPrB 400$115*%115'8ll5'/8+ ’% 
C DC 1980 13X S18* e 18’4 18%%+ 4
C Imp Bk XX 53V a 37 y 37'4 
ClBq2 05 875 SX 29*4 29 -
CIBQ3 562 5X $28*4 28*4 28*4- s 
ClBCw 29X $6*4 6*% 6*++ a 
ClBCwa 26X 57 2 Va 7 a 
CPLtee 23152 $19'2 19 4 19'2+ e 
CdnTire 3X $14’a 14’% 14Vb+ %% 
fC Tire A 56X $10 2 10*% 10*%
fC Utilit A 3X $18' % 18' e 18’ %- a
CUtil.tB 2X $18 0 18 18 - *%
C Util prL 3X $29’2 28*+ 29'/a+1'/8 
C Util Sr H I OX $23’ a 23’ a 23’ 8+ ' 4 
C Util Sri 5X $26*4 26*4 26*4+ *% 
C Util wta zX 370 370 370 -5
CUtilwtb IX 360 360 360 -10
tCmnac A 5X S14% e 14*% 14*%— 0 
CanronA 12X $13'2 10*% 13'/a+ ' 0 
Caréna 42X $37*4 32*% 37*4
CarlOk 13X $147s 14*4 14*4
Cascades 11790 $16’2 16’/e 16*%
Celanese 36X 59' 4 9' 0 9’ 4— 14 
Central Tr 4X515 147% 147s— a
fCFCF Inc I2X 515’2 15’ 2 15' 2 
Charan 92X 59 87 a 9 + 9
Charan wt 26X 55*% 5' 2 5' 2 
fChateau XX 522 2V a 22 +'4
CimLPrE 2X511 11 11
CimL 1.17 23X Sl47s 14*4 147e 
Com inco 900 S12*% 12*% 12*e 
Cancom 136X 57 67% 7+9
Cmplnv 7800 263 250 263 +13
Comterm 13400 IX 146 148 -2
ComtWt 82X X 57 57
C Bath A X304 517*% 17 b 17%%+ 9 
Consoltex 2X 56 4 6' 4 6 4
ConsGas 13X 524 24 24 — 1 a
Corby A 15X 537 37 37 +3’4
fCramRL 2X S197d 197s 1970- ’% 
C life 2 28 4X S26*% 26*e 26*%+ 78

misssus D à G
Daon Dvlp 8032 440 435 440 
Datagram 3X 275 275 275 -15 
Datamark 25X 262 2X 262 -8 
Denison A 4125 514 13’ 2 137s+ *%
fDenisonB 36X S13 4 12*4 13'8+ *e 
Denism9 75 9X S24 2 24 2 24 2- 0
Den9 X 11X S23*4 23* 8 23* 9 
Den Wt 75X X5 199 204 +10
Dofasco 73X $28 2 28*% 28 2- ' 0
Dfs 1480 SX 35*% X + 4
DofascWt 4X 539*0 39* « 39*8- *%
DoforA 5X S10*% 10*% 10*%
DomeCda i 4X S7 e T/a Ta 
DomeMns 82X Sll 10*% 11 + 7 
DmeMwt 10X 2X 2X 260 +25 
Dome Pet 185X 282 280 282 +2 
Domtex 1X1 SIT 2 H’4 IV 4- 4
Domtar 7734 S217e 21*% 21*%- *%
Donohue 6X $17*4 17*4 17*4— *%
DuPont A 4X $23 27* 4 22*4-1’ 2
fDylex Ltd I5X $15' e 15 15 - ’ 2
EchoBay 35X Si7 0 17 17’e
EntrepCP 7337 S29 4 29 29 — 1 s
FCAInter 390 519*8 19*8 19*8
FalcnCopl093X S16 2 16 2 16 2+ *0 
FalLtee 4X SX 2 20 2 20 2+ ' e
FILteeWts IX 541 41 41 -1
Forex 15886 X 78 90 +15
GazMetr 28526 511*% 11*% IT a 
Gaz 15 5X S287b 28’b 287s+ 9 
Gen Motrs 1X 593* 4 93* 4 93* 4+17% 
Genstar 24X5 S35 34*4 34* 4- ’s
Genstar c l OX 535 3478 35 + 4
Geocrude 2X 265 265 265 +5 
fGIdcrp A 5X 57'4 7'4 7’4 
GldcrpWt 28X 95 93 95 +2
Goodfellw 200 425 425 425 -5
GrmaLee z333 X X X -3
Gr TGTC 4025 S13%8 13’ 2 13’ 2 
GulfCan 27818 S^a 17 2 17 a- *%

vtmsstts H à L

MlCClnv 42X 
McleanX 15X 
McMBldl 15X 
CMarcon. 16X 
Mar.tEI 2X 
♦MaritTei 12X 
MrtprB z74 
MrtprC 200 
Mark Spen 114X 
Mass Fer 1752 
Mcmtyre 
McNeilM 
Merland 
Merianda 
Midep int zX 
Mm Lac 99X 
Mitel Corp 75X 
fMolson A 30X 
MTrustCO IX 
Moore 219X 
fMorgnT 6X 
Muscocho 83X 
Muscopr 2X 
NB Tl 1 85 193
NfldLihtA 1X1 
NfldL 9p 8X 
Nf Id 1414 IX
NfidTel 1049 
Noranda 32122 
NoranpA 12X 
Norcen En 264 
fNoreNv z88 
Norcn 734 i2 
Normick 14X 
NorCtpE z2 
Nor Tel 23298 
fNova Alt 131X 
Nova612 18X 
Nova 12 390
Oak Pr A 2X 
fOshaA z40

405 395 405 -5 
514 4 14 4 14 4+ 4 
521*4 21*% 21*%- 4 
520*t( X 4 20*%
$32 32 32 + 4
$15*% 15 15 - *%
$10'4 10 4 10 4+ 0
$11 11 ll + a
sir a 11 h’ b+ a
272 270 270 -2 
$41’ 2 41 4 414+ 0
$5’+ 5' 4 5’ 4+ 8 

335 335 335 -15 
$187e 187e 187s+ 0
IX 140 140 - 25 
$31’ 4 31 31’+- e
$97e 9*4 9*4+ 8 

$16*% 16’ 4 16’ 4— ’ 2 
$16 16 16 
520*4 28*% 28*4 
355 355 355 -5 
355 3X 3X -10
514 14 14-4
SX7 e X7e X78— 0
518*4 18*4 18*4- 4
$10 9Va 10 + ’a 
SIT 2 IT 2 IT 2+ a 
518 18 18+ e
515*4 15 2 15*8- 0 
599 2 90*% 99 + 2 
513*% 13*/% 13%%
512%% 12’ 2 12*%- *% 
S24’ e 24’ a 241 8+ *4 

59 87a 87%— %%
523’ e 23’ 8 23’ a+ 3’ 0 
557-8 52 52%%+ *%
56*4 6*% 6*8

522 2178 22
sx’ 4 x’ 4 X’ 4- e
S1978 197e 197 e+ 4
$34 34 34 +2

Sceptre 12X 55 a 5

Sigma Mn 4X 58 8

fStempA 39X 524 23*4 24 + 4
StelCOA 10775 523*8 23 4 23*8+ *% 
StelcoWts 19700 213 205 207 -6 
Stell 94 21X 525*8 25*% 25*%- 4
SulIvn Mm 79X 385 370 385 + 20

m»»m T à Z ttwitiii
TeckA 500 Siy* 1P.4 1P,+ H
fTeckB 2500 13’ i I3=s-t- e
fTele—Cap 12100 Sll 10»v 10's- 
fTel Ml B 600 S 29 28 j 2V - 2
TmDcA 106700 297 280 285 -10
Texaco 2300 S3T 2 31 3T 2- S»
Texaco Rc 200 sll^e l^e- iv 
ThomsnA 29096 S22 x 2Us 22’4+ J4 
TIE teleco 2595 S10 96% 96*- is

297 +2 Xero*C I2X $23* 4 23 2 2P4+ %1
b 191 2+ 8 Xero*wt 200 440 440 440 +25
4 27*4 Junior Min*»Oils
. 10 4+9X ADCOUH 5862 no IX 101 —9

185 +15 Apitibi As I26X X 29 29
2 24 +1*4 Barf W 92X 42 40 40 +2
1 39 4 Bateman 90X 19 V 19 - ;
. 18 4 Bros nan 5404 X X X
» 14 4 Bruneau 30X 41 39 39 -1 .
i X7e C imp 10 5X M 85 85 -5
» 21 2 D O Val 1678 IS no 115 +5
J 22’ 2+ %4
. 20i4

Dumaom
ExpioQue

2971
23X

$5%% 5’ 
34 34

4 5 4- H
34 -3

. 2T 4+ ’ 2 Gin Gr 255X 79 74 79 +2
'4 10*4 Gin </Af 195X : 14 14 -1
i 21 Goidex ltd 12X ifl 165 165 -10
1 29' 4+ 4 Gordex 140X 2X 245 2X
5 7*%— 8 jAGMrne 20X 40 i- 40
210 -19 Laduboro 32X it 34 34 -1
4X -10 Mnra Res z333 it 33 33 —5 a

10 - 8 NARareM230X 18 13 13 -5
5'/.- ’ 8 Oakw inti 80X 10 10 10 -1

-<> - * • OmtcoEx 70X X X X
) 97e Per ronG id 90X 94 92 +3
i 25' a— ’4 Queenstn 20X + IX IX +10
265 Rouyn Rs 60X • IX IX

1 2478— 2 V.or 60X 137 133 133 -3
8 - « Vior wt 40X 40 V 39 +1

65 - 4 Unerg.e 25X 'C 10 10 -2
X’ b Wrightbr z322 43 4 43 -7

190 -2 Yorbeau I62X 66 II 65 -1

TAUX DES 
MONNAIES

Tor Dm Bk 1)487 $23*4 23’ 2 23*4+ ' 4
Total Pete 1160 $19’ 2 19*% 19*%— ’ 4
TotPwt 101X 295 275 275 - 15
Tot Pet pr IX $36 4 36 4 36 u
TAlRs prB 5X $25%% 25*% 25%%+ ’/%
TAlRsprC 58X $25*4 25*4 25*4- 8
TrAlta A 14154 $26 257% 25/%- ’/4
TrCanPI 23X $28 2Va 2V e
TrCan 2 8 zX $34 34 34 - 7 8
TrCan 5 0 IX $50*8 50*% 50*%
TrCanpre 3X 555*4 55 55*4+ ' 4

TrilliumT 
Trimac 
Trust Gen 7553 531 . 
fUAPlnA 
UnigesA

UUSVSSVS P à S
Pancdn Pt 2325 SX 37 e 33 
Perkins P 2416 490 490 490 -35 
Pet Sun 300 2X 2X 2X 
PlacerDv 81X 525 e 24*4 25'a+ 4

TCdarsA 2717 243 240 240 
Trsmount 28X 512*% 12*% 12*%- « 

4X 510*% 10*% 10%%- *% 
8X 435 435 435 +5

30*4 31 - 4 
420 523 23 23

66X 435 435 435 + 35
UnigesprA 12X S7*% 7 a 7*8+ e 
UnCarbid z10Sl2’e 12'a 12'e— e 
Union Ent 39X Si 17e ll7e ll7e 
fVtICIA 363X 4X 4X 4X -5
Walwyn 18X 310 310 310
Wargton 18X 88 85 88 +5
WcstTrn 31X 518 IVa 18
WorldEq A 5X $8*4 8*4 8*j
WrldwtB 50X165 161 161 -8
WrightHr 2250 $14*4 14*% 14*4+ 4

MONTREAL (PC)
Le dollur américain a clo­
ture vendredi inchangé 
contre la devise canadien­
ne. à SI 3475 La livre 
sterling a cédé 1 2-25 a 
SI .8784.

Par rapport a la devise 
CS le dollar canadien est 
également inchangé à 
SO 7421 alors que le ster­
ling recule de 4-5 à 
S| 3940

BÉNÉFICES
NETS

Brunswick Mining and 
Smelting Corp Ltd, se­
mestre 1985. SI.741.000 
soit cinq cents par action. 
1984 S21.321.000 soit 62
cents

Commence^vos 
vacances par 

la/aim
et offres vous 

une bonne table
En Estrie, pendant les vacances, tout commence par la faim 
à l’Auberge Chéribourg. Suivez notre itinéraire et menez votre 
appétit à bon port.

_______________________________
Le mardi, dès 18h, prenez les devants pour aussi peu que 
12,95$ avec le buffet “fesse de boeuf”. Un plaisir inoubliable 
dans un climat de vacances.

AXUXJ.

Le dimanche de 1 lh à 14h, démarrez la journée en 
famille avec le “brunch du dimanche” De succulents! 
instants pour 10,95$ par adulte et 5$ par enfant.

Et le mercredi, levez l’ancre dès 18h30 pour participer à notre | 
gastronomique festin “fruits de mer”. <

3ubrrgc ^

LP chéribourg
lautaleuic

rare du Mont-Orford
843-3308

VOTRE C.A.
UN EXPERT QUI MENERA VOTRE ENTREPRISE VERS

LE SUCCES
Les services offerts: planification fiscale et successorale, planification financière, verification, 

gestion de l'information, subventions et aides gouvernementales.
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COMPTABLES AGRÉÉS
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241 2e Avenue
8’7 3330

SUTTON
29 Principale nord
JOE 2K0 (514) 538-3256

mouski Trois-Rivieres Sept i^s 
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CLOUTIER
ET ARSENAULT
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Suite 200 j 1J 2E6

SHERBROOKE
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DENI? GLEZ0S
comptable aq^ee
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Suite 201
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comptables aqrees
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Notes fiscales
Par Gérald Tessier

REELretirer les sommes 
ou les laisser dormir

Le regime enregistré d epargne-logement (R E E L. > institué en 
1974. permettait au contribuable canadien qui n'était pas proprietai­
re d un logement de déduire, dans le calcul de son revenu, un mon­
tant maximum annuel de 1 000 S en vue de l'achat futur d une rési­
dence Cette mesure s appliquait autant au fédéral qu'au Québec et 
bon nombre de canadiens en ont profité. Par contre en 1983 le Qué­
bec éliminait la déduction permise mais les contribuables québé­
cois n avaient pas à mettre fin à leur R E E L Enfin le 23 mai der­
nier. M Wilson nous annonçait qu'aucune cotisation après cette 
date ne pourrait être versee à un R E E L

Si le contribuable a retiré des fonds de son R E E L, avant le 23 
mai 1985 sans qu'il y ait acquisition d'un logement en 1985. il devra 
inclure ces retraits dans son revenu (fédéral et Québec) de l'année 
Toutetois il pourra bénéficier au cours des trois prochaines années 
d une deduction équivalente au montant inclus en 1985 s'il achète un 
logement au cours de cette période. 11 a donc un délai de trois ans 
pour l'achat d une maison

Pour la période postérieure au 22 mai 1985 la règle générale con­
tinue de s'appliquer. C'est-à-dire qu'il n'y aura pas d'imposition au 
fédéral ni au provincial pour les sommes retirées d'un R E E L à 
la condition qu elles soient utilisées pour l'achat d'un logement 
Une mesure supplémentaire existe également au Québec pour 1 an 
née 1985 En effet il est permis au contribuable québécois s'il était 
détenteur d un R E E L le 31 décembre 1982. de déduire dans le 
calcul de son revenu un montant égal à 10 000 S moins le total de 
toutes les contributions versées pour les années d'imposition anté­
rieures s'il achète une maison neuve et l'habite d'ici le 1er mars 
1986.

Les fonds retirés entre le 23 mai 1985 et le 1er janvier 1986. sans 
1 achat d un logement, ne seront pas imposés au fédéral. Ils sont 
toutefois imposables au provincial. En effet. M. Yves L. Duhaime. 
ministre des finances, a annoncé que la législation fiscale québécoi­
se ne sera pas harmonisée au niveau du R E E L, avec les mesures 
proposées par son homologue fédéral.

Que faire?

Cette décision du ministre Duhaime vient mêler les cartes. Si le 
contribuable retire les sommes de son R E E L immédiatement il 
ne s'imposera qu'au provincial S'il ne le fait pas il différera son 
impôt provincial mais il aura perdu l'exemption du fédéral. Il n'v a 
pas de solution miracle; chaque contribuable devra étudier sa si­
tuation avant de prendre une décision Mais considérant l'importan­
ce minime des sommes accumulées dans ces régimes pour la plu­
part des contribuables et le faible rendement offert sur ces som­
mes. il y a peut-être lieu de mettre fin à son R E E L, d'ici le 31 
décembre. De plus, afin d'éviter l'impact fiscal au niveau québé­
cois. le contribuable québécois pourrait toujours, avec le produit de 
l'encaissement de son R E E L , contribuer des sommes supplé­
mentaires à un R E.E R. ou un RE.A s'il n'a pas atteint les pla­
fonds

Quant à ceux qui laisseront leurs fonds dans leur REEL. n'ou­
bliez pas qu'à compter de l'année 1986 les intérêts gagnés à I'inté­
rieur du régime deviendront imposables au fédéral.

Réal Létourneau, c.a.
Service de fiscalité 

BELANGER HEBERT

?
NEW YORK

y
NEW YORK (AFPI — L'Indice des valeurs indus­

trielles cotées à Wall Street a établi vendredi en clô­
ture un nouveau record en s'inscrivant selon les calculs 
provisoires à 1,359.09, en hausse de 8.18 points sur la 
veille.

Le précédent record, atteint mercredi dernier, était 
de 1.357.97.

La séance avait pourtant débuté sur une note hési­
tante. en raison notamment du regain de tensions sur 
les taux d’intérêt hors banque noté la veille. Toutefois, 
l'absence d’un courant appréciable de ventes en début 
de séance a encouragé la reprise des achats, en parti­
culier sur les valeurs vedettes.

En clôture, 974 actions s’inscrivaient en hausse et 
611 en retrait cependant que 423 autres étaient inchan­
gées.

L’activité a été forte, bien qu’un peu moins que la 
veille: au total 115 millions d'actions environ ont été 
échangées.

En fin de séance, on relevait notamment parmi les 
valeurs dont les cours avaient le plus varié: Monsanto 
(plus 2 1-4 à 52 1-4), NCR Corp. (plus 1 1-2 à 35 1-4), 
United Technologies (plus 1 1-4 à 43 1-4), Textron (-2 
5-8 & 56 1-8), Polaroid Corp (-1 1-8 à 31 1-8) et Lockheed 
Corp. (-1 5-8 à 54 5-8).

L'indice Dow Jones de industrielles a monté de 8.62 
à 1,359.54.

Parmi les valeurs canadiennes, Alcan a gagné 1-8 à 
$27; Canadian Pacific Ltd 1-4 à $14 5-8; Canadian Paci­
fic Enterprises 1-8 h $21 5-8; Dome Mines 1-4 à $8 1-8; 
Inco 3-8 à $14 7-8; MacMillan Bloedel 1-4 à $16 1-4; Nor­
thern Telecom 1-4 à $39; Seagram 1-2 à $42 1-8 et West- 
coast Transmission 1-4 à $13 1-2.

UmtedGroup
Accum 9 22 
AccumuIR 10 59 
American 5 40 
Cont Mtge 5 25 
Security 427 
Venture 9 36 
Venture Ret 1165 

UniversalGroup 
Amer 8 27
Equity 8 40

Income 4 76
Japan 5 67
Resource 6 31

y WestrnGrth u.ie 
U S. Funds

DreyfusGroup
Dreyfus

NeubergerBerm:
Manht

METAUX
TORONTO (PC) - L or 

cotait S429 à l'offre et $430 
à la demande vendredi en 
clôture chez Deak-Perera 
Canada Inc . coutier en 
métaux précieux.

Ces cotes sont en dol­
lars canadiens.

TORONTO (PC) - 
Handy and Harman cotait 
l'argent-métal vendredi à 
S8.267 l'once et $265.79 le 
kilogramme, comparati­
vement à $8 283 et $266.30 
respectivement, le jour 
précédent

Ces cotes sont en dol­
lars canadiens.

ce Troy avec entre paren­
thèses les cours de la 
veille:

Londres 31750
i320 001

Paris 31958
(322 56>

F rancfort 319 38
(323 19 *

Zurich 319 50
<320 00)

Hong Kong 319 50 
(322 51)

Y —
DEVISES

ETRANGERES
^----------- . jJ

MONTREAL . PC > - Voi­
ci les taux des devises 
étrangères tels que four­
nis par la Banque de Mon­
tréal Les cotes sont en 
monnaie canadienne Ces 
taux sont qualifies de no­
minaux vu qu'ils fluctuent 
durant la journée et va­
rient d une banque à l'au­
tre
x - Taux mensuel

Afrique du Sud irandl 
0 73435
Allemagne de l'Ouest 
< mark)
0 4720

Arabie Saoudite i rial >
0 3702 Australie i dollar i 
(I 9639

Autriche ( schilling i 
0 0674 Bahamas (dollari 
1 3751 Bahrein (dinar) 
3.6134 Barbade (dollar'
0 68505

Belgique (franc cnv)
0 0232

Bermudes (dollar!
1 3751 Brésil (cruzeiro*
0 000222

x-Bulgarie ( lev >
1 2945 Caraibes (dollar)
0 5176 Chine i renminbi *
0 5000

x-Colombie (peso)
0 009399 Corée (won)
0 00155

Danemark (couronne! 
0.1308 E A U. (dirham)
0 36882

Espagne (peseta)
0 00822

Etats-Unis idollari 
1.3480 Fiji (dollar)
1 1867 Finlande (mark)
0 2602 France (franc)
0 1540 Grèce (drachme!
0 0108 Guvane (dollar)
0 3247

Hong Kong (dollar)
0 1700 Hongrie i forint i 
0 02692 Inde (roupie)
0 1170

Indonésie irupiah)
0 001219 Irak idinar)
4 3573 Irlande ilivre)
1 4735 Israel (shekel)
0 0009043 Italie (lire! 
0.000733

Jamaïque (dollari 
0 2550 Japon (veni
0.005676

Kenya ishilling)
0 08677 Koweit (dinar!
4 4480 Liban (livre)
0 08598

Malaysia (ringgeti 
0 5505 Mexique ipeso!
0 0046

Norvège ( couronne i 
0 1628

Nlle-Zélande (dollar)
0 6766 Pakistan (roupie!
0 0910 Pavs-Bas (florin)
0 4160

Philippines (peso!
0 0733 x-Pologne (zlotv)
0 00856

Portugal ( escudo l 
0.00829

x-Roumanie (leu)
0 109074

Rovaume-Uni (livre)
1 8872

Singapour (dollari 
0 6169 Suède (couronnei 
0 1618 Suisse (franc)
0 5685

Tanzanie (shilling)
0 0810
x-Tchécoslovaquie (cou­
ronne i

f PHOTOCOPIEUR?'

EQUIP. BUREAU ELITE
Depuis 1963

r
VANCOUVER

LONDRES (AP) - Voi­
ci les cours de l'or ven­
dredi sur les principales 
places, en dollars US l'on­

2277. rue King ouest 
Sherbrooke 563-1472

VANCOUVER (PC) — Tendance irrégulière et acti­
vité modérée vendredi à la Bourse de Vancouver, où 
10,499,688 actions ont changé de main.

On a dénombré 220 titres gagnants, 236 perdants et 
449 stables.

L’indice global du marché a fini la journée à 
1,193.73, en recul de 1.62 point sur la précédente clôtu­
re.

COMPTABLES
GÉNÉRAUX LICENCIÉS 

DU QUÉBEC

FONDS
MUTUELS

MEMBERS Eaton Bay Group 
Aetna Midland yComnwlth 9 95 
MAAF 9 20 10 00 yDiv 7 00
Fix Inc 1012 yGrowth 12 50
Dividend 10 04 ylncome 3 98 
RscesC.an 10 24 y Inter ntl 13 76 

AGFGroup MMF 8 54 1000
AmerGrwth 6 61 yMortgage 10 27 
Cdn Gas Eyy 6 96 yVikiny 13 54 
CdnSecGrth 7 4a EPMon —euà.ii 
Cdn Trusteed 4 5! FutureFundSharf 
Corp Inv 1150 nCashFund 5 11 
Corp Inv Stk 6 83 nFoodFund 5 42 
Gth Eqty 7 76 nGoidenFund5 67 
HiTech 8 57 nLifeFund 5 51 
Japan 9 33 nSilverFund 4 62
MMF 9 21 10 00 nTechnoFund5 38 
Optn Eqty 4 72 nValueFund 5 26 
Special D3 GuarantyTruatGr
F^fd Inc 10 18 ynlnv Eqty 20 69

nAssocInv 6 48 ynlnv Inc 4 43 
BoltonTremblay ynMtge 10 61 
yCdaCum 14 05 Guardian Group 
ylncomeFd 1104 Canadn 6 49 
ylntern'tl 17 46 Comp Trend 10 63 
yMnyFd9 21 l 0C Enterprise 1 61 
yPld R sees 11 39 Grth Fnd 22 39 
yTaurus 5 08 North Amer 7 19

Calvin Bullock STMny 8 73 10 04 
CIF 7 64 World Eqty 6 73
American 5 9' HUMEGR 
Dividend 10 62 nHumeFund 10 29 
Growth 2 03 nHumeRRSP 10 40 
xdlncomc 8 17 ImpenalGroup 

ynCanPermEqea yMtge 10 12 
CentralGroup y Reality Gth 10 00 
Compound 13 64 InvPStorsGroup
D z dvnd UCM yBond 4 23
Fund 4000 6 87 /Dividend 896
Int'l Gth 8 ^4 yGth 8 85
Nat Rs Gth 5 7? ylndexd Stk 5 47
Nrttin Egy 1 U ylntern'tl 1444
Rpv Gth 189 yJapan 20 65
Uni vest 6 97 y MMF8 16 1 00

Confad Group y Mtge 506
Dolph Eqty 8 53 y Mutual 799
y Dolph Mtge 5 23 yProv Stk 10 94

Cundill Group y Real Prop 4 99 
Security 12 85 y Retireront 18 34
Value 1144 Jones Howard

DynamicGroup yn JH FdLtd 6 79 
ynDyAmCdnIO 14 yn JH Amer 6 53 
ynDyAm US 7 5' McLoodYngWei- 
ynDyCdnFd 18 26 nCanBk 8 82100 
ynDyGrdGoldJ 15 nGov 9 99 100
ynDy Inr 5 78 MER Group 
ynProipect 85 Equity 13 26
vnviuirvul 1» us rv —

MMF 8 94 10 00 Goldtrust 5 36
ynMK WLotus 11 6é 
MontrealTrustGr
ynEqty 26 20
yn Income 7 73 
yn Internatl 22 15 
ynMtge 10.22

MorganTrust
yGrowth 12 24 
ylncome 1135 
yWorldwide 13 94

MutualGroup
nMMF 8 19 1 00 
Diversifd25 11 ’7 
Diversifd40 1145 
Diversifd55 1146 
Equifund 11 66 

NoramConv 8i.?ë 
Ont.TeachersGr 
ynAggrv 38 49 
ynDiverSifd 39 09 
ynFixd 9 40 10 00 
ynMtge 27 40 

PrincipalGroup 
yBond 2 88 
yCdn Mut! 5 25 
yCc'lectv 16 76 
yEqty US 6 29 
yGrowth 7 36 
yVenture 8 77 
yWorld Inc 7 05 

PrudentialGroup 
Growth 9 54 
Income 517 

PtnmHIthScil 1 09 
ynRaal Gth aà ié 
yRenCdnBG u 
RoyfundGroup 
ntquity 16 70 
nBond Fund 4 84 

Sterling Group 
yEqty 6 64
yMtge 4 86 

TempletonGroup 
Temp Gth 14 34 
Temp Cdn 4 90 

TnmarkGroup 
Trimark 1010 
Trimark Cdn 9 48 

. Waltaine 43 72 
NON MEMBERS 
nAltamira 7 e? 
BeaubranGroup 
yHypo 10 51 
INC 7 75
yObligations 9 76 

ynCan-Anaet 
Capital Grth u ie 
nCapatona éué 
Co opTmstGrouf 
ynCTMut 118? 
ynGrth 11 05 
yn Income 9 36 

CSAMGMTGR 
.Vtfimd 4 50

DesjardinsGroup
yActions 18 20
yHypo 4 62
ylntern'tl 16 19
yOblig 4 45

Dixon.KrogGr.
D K Trust 13 14
D K Int'l 17 49
Heritage 3.72

yDomaquity 11 66
ynFirstCdnM aa.»
yFiscon Fd 781
Harvard 1731
IndustrialGroup
yCSMgt 8 83 10 0C
Indust Am 643
Indus Div 9 31
Indust Eq 15 71
Indust Gth 11 26
Indust Inc 9 18
Indust Pens 5 01
Mack Eq 2 24
Mack Mtge 1 15

vMar Equity u êù
.Marlboro ai e*
ynMDGrowthai.u-
nNatrusco <pà pa
NWGroup
yCanadon 8 05
y Equity 1400

y NWTruslEqae ei
Pacific Group
Growth 7 93
Ret Bai 5 95
US Growth 484

PHN Group
yBond 8 91
yCanadian 1600
yDiv Inc 12 95
yFund 28 48
y Pooled 43 73
yRRSP 39 19

PMF Mgt Ltd
n Pens ion 12 19
nXanadu Fd 10 49 

Prêt et Revenu Gr 
y American 22 31 
yCanadian 10 19 
yFonds H 5 22 
yRetraite 16 30 

Sagit Group 
yCam Gth 8 U 
ylnt l Eny 2 97
y Int I Inc 4 93
y Trans A 6 90
yTrans B 86 18
yTrans C 13 76

vSyncrovest 6 89 
v Trades ê il
TruttGeneralGr
yn Actions 21 13 
yrtOblig Hyp 9 19 
ynHypo 10 58 
ynVal Amer 10 73

régie par le Code des CA
professions CQMPTl

Corporation professionnslle

152. Notre-Dame est. Montréal. QC.. 
H2Y 3P6. (514) 861-1823

JÏÏUËN MORIN, C.G.A
5104. boul Bourqua. aulta 103.

Rock Foraat. QC. J1N 1C5

(319)564-8816

MICHEL FORTIN
comptable général licencié

201. rua daa Méaangaa. R R 4. Sherbrooke QC J1H 5H2

(819) 878-3521

DUMONT. GARON. 
MARTEL,

C G A.
1891, ru# Qalt ouest 

Sherbrooke

566-6565
55. rue /(dame 

Coatlcook

849-4894
124. rua St-Jamea. 

Danville

839-2127

114613

LIEUTENANT
ET

HAMELIN
C.G.A.

1120, rue Conseil, 
Sherbrooke

(819)

565-8333
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Ssas: Alcool et tabac font grimper
1 5881 V I

Venezuela <bolivar) , > r. , • \ jt A f\ /

3r°riavie,dmari Ig taux d inflation à 4.1 /o
OTTAWA (PO — Le taux annuel d'infla­

tion a dépassé les quatre pour cent en juin.
[mur la première fois depuis sept mois, se- 
on un communiqué émis vendredi par Sta­

tistique Canada.

T----------
DENRÉES

>S----------------------------4i

MONTREAL (PC)
Cours des denrees trans­
mis par le ministère fé­
déral de l'Agriculture 

Beurre Commission 
canadienne de l'industrie 
laitière, prix d'achat. No 
92. $4 76 le kg No M
54 78 le kg prix moyen du 
grossiste au détaillant
55 15 le kg

Fromage cheddar au 
kilo blanc. $4 869: coloré 
S4 876

Produits concentres 
lait en poudre ecreme No 
1. sac de 25 kg. $2 851 le 
kg; lait écrémé destiné à 
l'alimentation SI 103. pe­
tit lait en poudre comes­
tible. $0 474 le kg. petit 
lait destine à l'alimenta­
tion. $0 352 le kg; lait de 
beurre. $1 947 le kilo 

Oeufs prix moyens des 
grossistes aux détaillants, 
boite d'une douzaine. 
A-extra-gros. $1 29 2-10; 
A- gros. $128 5-10:
A-movens. SI 27 5-10: 
A-petits. S0 88 2-10

Prix de gros aux distri­
buteurs établis par la Fé­
dération des producteurs 
avicoles du Québec A-ex­
tra-gros. SI 24. A-gros. 
SI.24: A-moyens. SI 23; 
A-petits. S0 84: A pee-wee.
50 53

Pommes de terre, prix 
de gros: Québec. SI 20 a
51 30 le 10 lb: S2 75 à S3.00 
le 50 Ib

WINNIPEG (PC)
Les cours ont fléchi ven­
dredi au marché de Win­
nipeg. où 203.000 tonnes de 
grains ont fait l'objet de 
transactions

Le colza a clôturé en 
recul de S4 90 à S8 avec 
septembre à S357.30 

Le lin pour livraison 
juillet a cédé S8 20 pour 
clôturer à S335 00 Le lin 
de nouvelle récolte a per­
du S4.80 à S7 80

Le seigle a perdu SI 80 
oour finir à 119 00 en juil­
let

Le blé abandonne SI a 
SI 50 et termine à $152.00 
en juillet

L'avoine cède SI.20 à S2 
et juillet cote S108.50 

L'orge de Thunder Bay 
descend de SI .40 à S3 60. 
juillet à S12300 L'orge 
d Alberta est stationnaire 
à S125 00 en septembre

L'inflation telle que 
mesurée par l'indice 
des prix à la consom­
mation. s'élevait à 4.1 
pour eenl en juin Le 
taux d'inflation avait 
été de 3 9 pour cent le 
mois précèdent En dé­
pit de cette augmenta­
tion. le taux d inflation 
s'est maintenu dans 
des limites raisonna­
bles depuis plus d'un 
an. variant entre 3 4 
p c et 4 2 p c.

La hausse du mois de 
juin est principalement 
attribuable a la lorle 
augmentation du prix 
du tabac et de l'alcool 
ainsi iju'à l'accroisse­
ment du coût des ali­
ments L'indice des 
prix du tabac et des ar­
ticles pour tumeurs 
s'est élevé de 12.5 p c 
en juin, à la suite de 
l'augmentation de ta­
xes annoncée lors du 
budget fédéral du 23 
mai

L'augmentation du 
prix de l'alcool est at­
tribuable en grande 
partie à l'accroisse­
ment du coût du vin et

Provigo
achète

MONTREAL(PO - 
Provigo a aenuis de la 
famille Jack Stupp 
2.793.697 actions classe
A. 787.394 actions avec 
de droit de vote classe
B. et 10 actions ordinai­
res de Consumers Dis­
tributing Co Ltd (Dis­
tribution aux Consom­
mateurs! pour la som­
me globale d'environ 
S25 millions, soit sept 
dollars pièce.

Les actions acquises 
par Provigo représen­
tent approximative­
ment 15.5 pour cent des 
actions participantes et 
33.7 pour cent des 
droits de vote afférents 
aux actions en circula­
tion de Consumers.

des spiritueux au Que­
bec. ainsi qu a une aug­
mentation de deux pour 
cent de la taxe d'accise 
fédérale, depuis le der 
nier budget 

L'indice du prix de la 
nourriture a augmente 
de six dixiémes de 
point de pourcentage, 
les aliments achetés à 
l'épicerie ayant aug­
mente de sept dixièmes 
de un pour cent après 
avoir connu une baisse

MONTREAL (PO - 
Les profits pour le deu­
xième trimestre de la 
compagnie Domtar 
sont tombes de 23.5 
millions S l'an dernier 
à 20 millions S cette an­
née. selon un rapport 
du fabricant de pâtes 
et papiers

Les revenus nets 
pour la période de six 
mois se terminant le 30 
juin 1985 ont augmenté 
a 54 millionsS com­
parativement à 51 3

repas au restaurant ont 
augmente de deux di­
xièmes de un pour 
cent

Le prix de la viande 
a egalement augmente 
de six dixièmes de un 
pour cent, en juin, 
après avoir enregistré 
une baisse de 1.7 pc 
en mai. Le prix des 
fruits trais était plus 
éleve de 4 6 p c. et ce­
lui des legumes trais, 
de 5.9 p c

L'augmentation du 
coût des denrees pre­
cedentes a été compen­
sée en partie par la 
baisse du coût des pro­
duits laitiers et des 
oeufs Le coût de ces

millions pour la même 
période de l'année der­
nière

Les ventes au deu- 
xiènme trimestre ont 
elles aussi augmente, 
passant de 522 5 mil 
lions S en 1984 à 527 5 
millions S en 1985

Pour la première 
moitié de l'année 1985. 
les ventes se chit 
fraient à 11 milliard S, 
alors ou elles étaient 
de 1 milliard S l'année

dernteres denrées a en 
el/et décru de sept di­
xièmes de un pour 
cent, tandis ou on en­
registrait une baisse de 
12 p c pour les pro­
duits de boulangerie 
ainsi qu'une diminution 
de 6 4 p.c du prix du 
sucre

L indice de l'aug­
mentation globale des 
douze derniers mois est 
en baisse s'établissant 
à 2.6 p.c , contre 3.3 
p.c pour les douze 
mois se terminant en 
mai

Il en coûtait aussi un 
peu plus, en juin, pour 
se rendre à l'épicerie 
ou au restaurant

baisse
precedente

Dans le rapport de 
Domtar il est mention­
ne que la division pâtes 
et papiers de la com­
pagnie a connu lin pro­
fit d'exploitation infé­
rieur à celui de l an 
dernier principalement 
à cause de la grève à 
son usine de Lebel-sur- 
Quévillon qui s'est ter- 
mince à la fin mai et a 
cause des profits ré­
duits sur ses papiers 
fins.
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PNEUS
SOLIDES
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PNEUMATIQUE
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4135. Brodeur (Parc Industriel) Sherbrooke QC

(819)569-9191
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de 11 p.e. en mai Les

Profits de Domtar à la

DES GRANDES FOURCHES
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Attaquez un nouveau marché grâce à un concept unique et d’avant-garde. 
Sous un même toit, un nombre considérable de marchands d’alimentation 

s’unissent aux commerçants de produits utilitaires tel Peoples et visent désor 
mais une clientèle de plus en plus variée.

En tout, 80 boutiques bénéficient de l'accessibilité du centre-ville, de ta corn 
plémentarité d’un centre commercial et d’un prix de location avantageux.

Ne ratez pas l’occasion!

MARCHÉ 
PUBLIC 
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Pour informations, contacter 
Galon Services Immobiliers Liée 
68. rue Wellington sud 
Sherbrooke (Québec)
J1H5C7 
(819) 563-9661
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l’extra sciences

Casse-tête spatial
Un technicien de la Hughes Aircraft Company, à El Segundo en 
Californie, vérifie les circuits d'un réseau d'antennes destiné à 
des satellites. Pour la conception et la fabrication de ce réseau, 
on a dû faire appel à des ordinateurs. Ce réseau contrôlera les 
micro-ondes émises par le satellite Intelsat VI vers les terminaux 
basés sur terre. u-aserphoto ap>

Des moyens pour prévenir 
le vieillissement du cerveau

par Marguerite Louveau

■ NEW YORK (AP) - Plus d’un millier de spécialistes vont 
étudier bientôt, au 13ème Congrès mondial de gérontologie, à 

New York, les moyens de prévenir le vieillissement, et plus parti­
culièrement celui du cerveau, afin de permettre à des millions 
d’hommes et de femmes de garder une jeunesse d’esprit à l’heure 
où la longévité s’est considérablement accrue.

Le capital individuel cérébral, à 
la naissance, représente 14 mil­
liards de cellules nerveuses. Le 
poids du cerveau diminue avec 
l’âge. et le nombre de cellules éga­
lement, par dizaines de milliers 
chaque jour. Même en perdant ces 
cellules, il reste un stock très suf­
fisant pour ne pas sombrer dans 
l’insuffisance cérébrale, et de nou­
veaux moyens sont mis en oeuvre 
pour détecter les troubles et les 
traitements.

Les progrès faits dans l’étude du 
cerveau et de son fonctionnement, 
le développement accéléré des re­
cherches sur les fonctions des élé­
ments constitutifs du tissu nerveux

ces dernières années, viennent en­
richir la conception de l’organisa­
tion fonctionnelle du cerveau hu­
main normal et pathologique.

Ces acquisitions nouvelles dans le 
domaine neuro-psvchologique ont 
été à l’origine des concepts d’inves­
tigation et d’évaluation des activi­
tés d’acquisition des connaissances 
et de l’acquis intellectuel, recon­
naissance d’une altération, voire 
d’une désintégration des processus 
mentaux ou encore détermination 
des facteurs responsables des mo­
difications des activités intellec­
tuelles ou de mémoire.

Tels sont les objectifs de certains 
tests psychométriques et surtout de

l’étude neuro-psychologique qui 
rend une place importante dans le 
ilan clinique des patients.

Controverse

Si le rôle du facteur vasculaire 
et très controversé dans le domaine 
de la démence, son incidence sur 
les troubles cérébraux en général 
reste importante et pose un problè­
me de santé publique, l’évaluation 
des risques cérébrovasculaires, la 
détermination des sujets à "haut 
risque’’ ont amené les médecins à 
reconsidérer la thérapeutique et la 
prévention des accidents vasculai­
res cérébraux et des facteurs en 
cause.

La désorganisation, la déstruc­
turation de l’activité mentale tra­
duisent un désordre métabolique 
cellulaire et provoquent, notam­
ment. des troubles de l’attention et 
de mémoire. Ceux-ci peuvent sur­
venir avant toute atteinte des ca­
pacités intellectuelles elles-mêmes.

L’évaluation de l’atteinte céré­

brale a pour but de reconnaître le 
type et le nombre d’activités per­
turbées, ainsi que les facteurs étio­
logiques en cause. Une enquête neu­
ro-psychologique doit permettre 
cette identification qualitative de la 
baisse des performances en éva­
luant: les capacités de mémoire, 
les processus de pensée, de raison­
nement, d’attention, les moyens 
d’adaptation, le comportement et la 
sphère affective relationnelle.

Le devenir cérébral de l’individu 
est conditionné par la génétique, 
l’environnement, l’éducation, le 
travail.

A l’aspect systématique négatif 
de la senescence, il faut opposer 
des aspects positifs. Ainsi l’entraî­
nement physique et intellectuel a 
pour résultat non seulement de di­
minuer la détérioration par l’âge 
mais encore de revaloriser l’indi­
vidu en suscitant son imagination, 
sa créativité dans le domaine ma­
nuel ou intellectuel.

r-Sciences en bref-
• De la lumière pour tuer le cancer

PARIS iAFP) — La destrution ou le ralentissement de la croissance 
de cellules cancéreuses peuvent être obtenus par le rayon laser et... du 
sang de vache, grâce à un traitement expérimental mis au point par un 
chercheur canadien.

Ce traitement, la thérapie photodynamique " du docteur Stephen 
Lam. de l’hôpital général de Vancouver, commence par l’administration 
au malade d'un pigment extrait du sang de bovin, l’hématopporphyrine. 
qui. par un mécanisme encore mal élucidé, est absorbé et retenu par les 
cellules cancéreuses plus longtemps que par les cellules saines

Trois jours après l’injection, seules les cellules malades en contien­
nent encore Elles sont alors exposées à un faisceau laser et le pigment, 
activé par une longueur d'onde spécifique en lumière rouge, agit comme 
une minibombe qui détruit les cellules cancéreuses.

La thérapie photodvnamique". déjà expérimentée sur des animaux, 
pourrait permettre, selon le Dr Lam. d'agir sur les tumeurs abordables 
en fibroscopie, en particulier dans les poumons et la vessie.

• Un “régime électrique”
La stimulation électrique d une structure profonde du cerveau, l'hypo­

thalamus. peut provoquer une perte de l'appétit alors qu'à l'inverse, une 
lésion de cette région déclenche un comportement alimentaire excessif 
conduisant à l'obésité

De telles expériences effectuées sur des animaux de laboratoire ont 
démontré que l hypothalamus et. plus précisément, certains groupes de 
neurones au sein de cette structure, appelées noyaux ventromedians. 
jouent un rôle important dans le contrôle des sensations de faim et d’ap­
pétit. Leurs résultats ne sont pas sans intérêt pour l’homme: en effet, le 
comportement boulimique existe également chez des personnes dont 
l'hypothalamus ventro-médian a été accidentellement lèse.

Mais malgré cette découverte, les chercheurs n ont pas encore réussi 
à bien comprendre les mécanismes de ce système complexe. Ils ont con­
staté que l'obésité déclenchée par lésion de l'hypothalamus peut apparaî­
tre aussi bien chez de jeunes rats sevrés que chez certains rats adultes 
consommant des quantités de nourriture habituelles. Ils en ont déduit 
que la destruction de l'hypothalamus pouvait entraîner une réduction de 
la combustion des réserves de graisses, principales sources d'énergie 
pour l'organisme.

Une équipe de scientifiques anglais a apporté une confirmation à cette 
hypothèse en montrant que la stimulation de l'hypothalamus ventro-mé­
dian entraîne une augmentation de la température corporelle de l'ani­
mal. déclenchée par la combustion de graisses. Il semble donc que l'hy­
pothalamus exerce une double fonction un effet inhibiteur sur la prise 
alimentaire et un effet stimulateur sur la dépense énergétique

Mais il est bien entendu trop tôt pour savoir si l’application des résul­
tats de ces recherches, un régime électrique", finira un jour par rem­
placer les innombrables régimes-miracles amaigrissants vantés par la 
publicité mais dont 1 efficacité médicale reste dans l'écrasante majorité 
des cas à prouver

• Ulcères:une maladie infectieuse?
Les ulcères et gastrites de l’estomac ou du duodenum, ces maladies 

douloureuses affectant des millions de personnes et dont on ignore dans 
la plupart des cas la cause exacte, pourraient être dus à une bactérie 
selon des chercheurs australiens.

En effet. J B Marshall et J R Warren ont détecté des bactéries pro­
ches du genre "Campylobacter" chez la plupart des patients atteints soit 
de gastrite chronique soit d'un ulcere de l'estomac ou du duodénum, et 
soumis à une biopsie (prélèvement»

Ces bactéries, estiment les spécialistes australiens, pourraient donc 
jouer un rôle dans le développement de la maladie, sinon en être la cau­
se Les recherches se poursuivent pour confirmer l'importance de ces 
premiers résultats

Si ces recherches montrent qu'il s'agit bien de maladies d'origine bac­
térienne. um traitement avec des antibiotiques pourrait être envisagé 
pour certaines formes d ulcères et de gastrites

• Doyenne des soviétiques
PARIS (AFIN - Gullandam Allakhiarova est. à 151 ans. la doyenne des 
Soviétiques, a annoncé récemment l’agence Novosti. Mère de quinze en­
fants. aujourd hui à la tête d une famille d’une centaine de personnes 
GullandamAllakhiarova vit dans les montagnes de l'Azerbaidjan une des 
républiques du Caucase, a la frontière de l’Iran

• Lutte contre le bégaiement
Partant du principe que la rééducation des bègues passe par le ralen­

tissement du debit de la parole, des médecins de Léningrad ont construit 
un appareil qui produit un écho artificiel. Cet appareil se présente sous 
la forme d une petite boite plate de la taille d'un paquet de cigarettes 
pesant environ 200 g

Placé dans la poche, il est relié à l’oreille par une sorte de micro-té­
léphone toute parole prononcée est entendue avec une fraction de re­
tard. ce qui oblige à parler lentement.

Le cerveau finit par s habituer à ce rythme lent et. selon les expérien­
ces réalisées jusqu'à présent, le bégaiement peut considérablement di­
minuer

• Les soviétiques plus grands
Le journal Soviestkaya Rossia (Russie soviétique» vient de poser le 

problème de la taille dès soviétiques: la taille moyenne des habitants de 
l’URSS a augmenté de dix centimètres au cours des quarante dernières 
années et personne ne se soucie des difficultés de ceux qui trouvent le 
monde mal adapté à leur corps

Plus grave, a souligné le journal, la taille moyenne des écoliers a aug­
menté de cinq centimètres au cours des vingt dernières années alors que 
dans le même temps, la taille du mobilier scolaire diminuait!

Selon l'Institut soviétique d’anthropologie, la taille moyenne des jeunes 
Soviétiques augmente d’un centimetre tous les quatre ans et. vers l an 
2000. un tiers d’entre eux dépasseront 1.85 m.
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les reportagesl’extra

Annette Himstedt crée des

A*\Jt
I

par Gabrielle Grenz
DELBRUECK (Bassin de la Ruhr) (AFP) — Un atelier d’ar­
tiste installé dans le salon d'une charmante villa entourée de 

grands chênes verts. Au milieu d’une dizaine de petits bambins en­
tre deux et six ans, Annette, le pinceau à la main, trace des lignes 
fines sur un visage de poupée en porcelaine: ‘‘Lequel de nous tu 
fais maintenant", demande l’un des enfants, très intéressé...

comme leurs modèles, avec de 
vrais cheveux ou des cheveux en 
mohair L'expression des visages 
traduit admirablement le caractère 
de chacun des enfants, tout comme 
la position des bras, des mains et 
des jambes. Aucun détail n'est ou­
blié. même pas les taches de rous­
seur ...

En moyenne, il faut 200 à 250 
heures de travail pour réaliser une 
poupée, en général à partir d une 
série de photos de l'enfant. Annette 
emploie de la porcelaine à pâte ten­
dre dont la composition particulière 
reste son secret. Les yeux, mobiles, 
sont fabriqués en verre soufflé, les 
couleurs des frimousses sont des 
couleurs naturelles. Annette des­
sine elle-même les costumes et les 
coiffures qui sont ensuite réalisés 
par des couturières et des coiffeu­
ses professionnelles.

Le matériel employé et les nom­
breuses heures de travail consa­
crées à la création de la poupée 
justifient son prix, qui paraît tout 
de même excessif aux yeux de cer­
tains: de 4 500 à 5.000 dm (environ 
1 500 dollars».

Maigre cela, les demandes af­
fluent depuis un an. d'Allemagne et 
aussi de l’étranger, du Japon par 
exemple. Les industries du jouet 
font régulièrement des offres à An- 
nette Himstedt pour "produire son 
idée en série”, ce qu'elle refuse ca­
tégoriquement considérant ses pou­
pées comme des oeuvres d’art, cha­

(Photo AFP)
May (10 ans) avec sa poupée sosie et Annette Himstedt, à Del- 
brueck.

Annette Himstedt. 38 ans. qui 
aime à se qualifier de "créatrice de 
poupées ", a trouvé un créneau ori­
ginal: les poupées portraits, véri­
tables sosies en porcelaine des en­
fants.

”J’ai toujours aimé peindre des 
portraits lorsque j’étais plus jeune, 
les visages, surtout ceux des en­
fants. m'ont toujours fascinée”, ex­
plique-t-elle entourée de ses modè­
les et de ses créations, "Par la sui­
te. j’ai été amenée à dessiner des 
têtes de poupée pour un ami qui en 
fabriquait, c’est là que m’est venue 
l'idée de faire des poupées portaits, 
il y a cinq ans environ”.

"Et puis, j'ai toujours rêvé de 
faire des enfants en porcelaine", 
poursuit-elle son regard d’un bleu 
profond s’éclaircissant lorsqu’elle 
parle de sa passion artistique, “les 
enfants d’aujourd’hui sont plus vi­
vants. plus ouverts et plus naturels 
qu'aucune génération de bambins 
auparavant, c’est pourquoi j'avais 
envie de perpétuer ce naturel dans 
mes porcelaines”.

Les poupées sosies sont effecti­
vement la copie conforme des en­
fants qu elles représentent même si 
certaines ont été “un peu miniatu­
risées”. Elles mesurent entre 75 
cm et un mètre, portent soit l’une 
des robes ou des culottes courtes 
des enfants, "un peu retouchés” 
soit la copie d'un vêtement appar­
tenant à l’enfant en question.

Elles sont coiffées exactement

porcelaine, véritables sosies
poupées de 
des enfants

cune devant rester unique
"C'est incroyable ce que les en­

fants changent rapidement quand 
ils sont petits, c’est pourquoi une 
telle poupee-portrait est un bien 
meilleur souvenir qu'une photo..." 
explique l une des mères comman­
ditaires d'une poupee-sosie pour sa 
petite Erika (7 ans).

Pour cette dernière, la poupee en 
porcelaine est un jouet avant d'être 
un souvenir ou un portrait, qui a sa 
place parmi ses semblables en ma­
tière svnthétique ou en tissus sur 
son lit Tenant son sosie d'un mètre 
sur ses hanches, comme une "vraie 
maman". Erika explique claire­
ment "Oui. elle a été faite d'après 
ma photo mais c'est ma poupée 
pour jouer à la poupée"

En général, pour les enfants, es­
sentiellement des petites filles, les 
poupées portraits restent des pou­
pées presque comme les autres, si 
ce n'est qu'elles sont un peu lourdes 
et trop tragiles pour jouer avec el­
les comme avec un simple bai­
gneur.

La petite Léna. 5 ans. les pom­
mettes saillantes bien rouges entou­
rées de nattes d'un blond doré, vê­
tue d une robe rose de petite fille 
modèle, converse gaiement avec 
son sosie en porcelaine sur le divan 
d'Annette, partage ses bonbons 
avec elle mais n’v reconnaît pas 
son portrait? “C'est ma poupée, 
j'en ai d'autres des poupées et si 
maman le permettait, je la range­
rais avec les autres sous le lit...”

Mais la poupée en porcelaine de 
Léna a généralement sa place dans 
le salon, avec les autres objets de 
valeur du ménage. ..

Souvenirs de porcelaine

Poupée jouet ou poupée souve­
nir. les poupées d'Annette Himstedt 
se révèlent aussi être des poupées 
miroir du passé pour certains, telle 
cette dame de 38 ans qui vient d’é­
crire à l'artiste de Delbrueck pour 
passer commande d'une poupée 
portrait d'elle-même lorsqu’elle 
avait fi ans, comme sur la photo 
jointe à la lettre "C’est pour 1987. 
un cadeau que je souhaite me faire 
à moi-même pour mes quarante 
ans ", a-t-elle précisé au bas de sa 
demande.

l!ne autre dame, "d’àge mur”, 
souhaite offrir une telle poupée-por­
trait à son ami. le représentant à 
l'âge de deux ans. à l’occasion de 
son 50e anniversaire

Kève de porcelaine de l’éternelle 
jeunesse?...

"Evidemment, ces poupées re­
présentent une image idéale de 
l'enfance, concède Annette Hims­
tedt. mais je me dois de mettre les 
acheteurs, parents et autres, en 
garde, de leur conseiller de ne pas 
trop investir dans ces poupées, de 
ne pas trop s'identifier à elles. 
Après tout ce ne sont que des pou­
pées, peut-être très précieuses 
mais tout de même des poupées”.

Annette Himstedt qui n’a créé 
que des poupées portraits pour les 
autres jusqu'à présent, a tenté ré­
cemment de faire la poupée sosie 
de sa fille, déjà âgée de 18 ans. 
lorsqu'elle était petite. "Ca n’a pas 
marché, je l'ai raté probablement 
parce que je me suis trop identifiée 
moi-même avec le visage d'enfant 
que je façonnais", avoue-t-elle ti­
midement...

L'ULM, une nouvelle 
arme prometteuse

PARIS (AFP) — Un ultra-léger motorisé 
(ULM) tirant des roquettes, c’est désormais 
une réalité: l’ulm "baroudeur” de Zenith- 
Aviation a terminé avec succès une campa­
gne de tir étalée sur dix mois, et a été pré­
senté le 10 juin dernier au salon de l’ar­
mement terrestre à Satory.

Réalisés avec le con­
cours du centre d’es­
sais en vol (CEV) de 
Cazaux. ces essais sont 
une première, en tous 
cas en Europe, dans la 
mesure où rien n’a fil­
tré sur les essais simi­
laires effectués aux 
Etats-Unis sur des 
ULM. Si les aviateurs 
ne prennent pas Très au 
sérieux l'apparition de 
cet “ULM militaire” 
dont on parle depuis 
plusieurs années déjà, 
sa réalisation permet 
d'imaginer des utilisa­
tions dans le domaine 
des actions ponctuelles 
ou de guerilla.

La grande origina­
lité de l’ULM. c'est

c'est 'Tarme-surprise" 
idéale pour des com­
mandos effectuant une 
mission ponctuelle de 
destruction, et largués 
à proximité de leur ob­
jectif avec tout ce ma­
tériel. Il peut égale­
ment être transporté 
en véhicule léger ou en 
sous-marin, bref dans 
toutes les conditions où 
la mission suppose la 
discrétion.

Beaucoup plus qu’u­
ne arme de champ de 
bataille, où il serait 
trop vulnérable aux 
avions et aux hélicop­
tères, l’ULM-militaire 
pourrait aussi, en uti­
lisation de eontre-gue- 
rilla. être adapté à un

çaise. dont le support a 
été adapté pour être 
fixé aux ailes de 
l’ULM. Ce type de ro­
quette peut tirer à 1.000 
m une munition qui 
perfore 70 mm de blin­
dage ou disperser 1.600 
billes d'acier dans un 
rayon de 20 m. L’en­
semble des 4 roquettes 
pèse environ 50 kg. ce 
qui porte le poids total 
au décollage, avec les 2 
pilotes, à 350 kg. On re­
marque cependant que 
sur les photos montrant 
les phases de tir. un 
seul pilote est à bord 
de l’ULM.

Selon le compte-ren­
du des essais fournis 
par le constructeur et 
par la presse aéronau­
tique spécialisée, les 
tirs ont été satisfai­
sants: au cours de la 
dernière série des tirs, 
l'appareil, tirant d’une 
altitude de 300 m, a 
touché sa cible à 800 m 
de distance.

de combat de guerilla 
ou de contre-guerilla, 
susceptible d’intéresser 
l'armée de terre en 
France ou à l’étranger 
- selon le constructeur, 
plusieurs pays afri­
cains ont déjà manifes­
té leur intérêt -, en re­
vanche l'armée de l’air 
ne le considère pas 
comme une arme sé­
rieuse: avec une vites­
se de 90 km h, une 
très grande sensibilité 
au vent qui nuit à sa 
précision, et l'absence 
de toute protection 
pour le ou les pilotes, 
cet engin constitue une 
cible magnifique aussi 
bien pour les avions et 
hélicoptères que pour 
toute arme automati­
que au sol. ont expliqué 
des officiers à l’AFP. 
Ils ne prennent pas da­
vantage au sérieux les 
affirmations du cons­
tructeur qui annonce 
que des essais seront 
menés avec des missi-

tàé JL
(Photo AFP)

Première mondiale: campagne de tir menée par un ULM "baroudeur".

d’être une structure dé­
montable. d'où la dis­
crétion de sa mise en 
place. Celui-ci. un bi­
place, est doté d'une 
structure “3 axes’, 
monoplan à ailes hau­
tes et voilure entoilée 
par collage et coutures. 
D’une envergure de 11 
mètres et d une hau­
teur de 2,50 mètres, il 
ne fait que 1,6 mètre de 
large et 0,65 mètre de 
haut lorsqu’il est re­
plié, avec une longueur 
de 6 mètres qui ne va­
rie pas - celle du cha­
riot-support en alumi­
nium rigide équipé d'un 
train d’atterrissage tri­
cycle tout-terrain 

Pliable en 40 mn et 
transportable, il pèse 
165 kg à vide (sans les 
roquettes) et peut être 
parachuté: comme 
f ont déjà montré des 
feuilletons américains

combat de protection 
du territoire contre des 
commandos infiltrés. 
L'argument en sa fa­
veur est le prix, élé­
ment déterminant dans 
l’équipement des for­
ces “de l’arrière ”, en 
France comme à l’é­
tranger Le construc­
teur souligne qu'un seul 
avion de combat coûte 
autant que 1.200 de ces 
"baroudeur” militari­
sés.

Des roquettes standard

L'armement expé­
rimenté est constitué 
par deux tubes lance- 
roquettes sous chaque 
aile, et un système de 
visée électronique pour 
le pilote II s'agit des 
roquettes ordinaires de 
89 mm antipersonnel et 
anti-véhicule en dota­
tion dans l'armée fran-

Au cours du dernier 
essai, l’appareil a tiré 
deux roquettes simul­
tanément. ce qui cons­
titue un exploit appré­
ciable compte tenu de 
la légèreté de l'engin 
“ultra-léger’’, donc 
moins stable qu'un vé­
ritable avion. Le pro­
blème se pose égale­
ment pour la précision 
du tir qui nécessite une 
bonne stabilité du vol 
au moment de la visée. 
Les compte-rendus 
techniques ne précisent 
pas si l'appareil a été 
déséquilibré par le tir 
des roquettes qui ont 
un certain effet de re­
cul

Scepticisme chez les 
aviateurs

Si cet appareil cons­
titue une innovation in­
téressante en matière

les air-air. quelle que 
soit sa légèreté, la ma­
noeuvrabilité d’un 
ULM est insuffisante 
face à tout autre aéro­
nef. estiment-ils.

Ces critiques rappel­
lent celles que les avia­
teurs faisaient, il y a 
une vingtaine d’année, 
au sujet des hélicoptè­
res. Ceux-ci sont pour­
tant entrés aujourd'hui 
dans la panoplie de tou­
tes les armées moder­
nes. non seulement 
pour l’appui au sol et 
dans le combat anti­
char mais, dans leurs 
versions blindées, com­
me appareils de com­
bat contre d’autres hé­
licoptères Là réside 
cependant la limite de 
1TJLM: si l’on com­
mence à le renforcer, 
il perdra son caractère 
“d'ultra-léger" et l'on 
réinventera l'avion

PLUS DE

175 VEHICULES
PONTIAC 
ACADIAN 
SUNBIRD 

GRAND AM 
FIREBIRD 

FIERO 
6000

PARISIENNE

NEUFS
PRETS POUR

PONTIAC
BUICK

CAMIONS GMC

DE LUXE AUTO 
PONTIAC-B U IC K LTÉE

BUICK 
SHYHAWK 
SKYLARK 

SOMERSET 
REGAL 

LE SABRE 
PARK AVENUE

LIVRAISON IMMÉDIATE

m
LOCATION 

A LONG TERME
CORPORATION 
DES CONCESSIONNAIRES 
DAUTOMOBILfS 
DU QUEBEC

Région de l'Ealrla

General

Une équipe dynamique et expérimentée 
VOUS Y ATTEND !

JACQUES PROVENCAL
directeur des ventes

LUIGI DION JEAN-LOUIS ROY
directeur de la location directeur des ventes eutos usagées

NOS REPRÉSENTANTS:
André Durocher, Johnny Boisvert, Réal Loubier, 

Guy Aubé, Richard Lévesque.

A VOTRE MAISON DE CONFIANCE A SHERBROOKE

ramran
PONTIAC BUICK Liée

1567, King ouest, 
Sherbrooke

569-9351

v



LA TRIBUNE, SHERBROOKE. SAMEDI 20 JUILLET 1985

Placés sous la tutelle des médecins par Québec

Les acupuncteurs s'élèvent 
contre le "décret matraque

par Lia Levesque
QUEBEC (PC) — L’Ordre des acupuncteurs du Québec critique 

avec véhémence le nouveau décret qui stipule que tout patient de­
vra être examiné d’abord par un médecin pour obtenir un rendez- 
vous chez un acupuncteur.

Kn conférence de presse vendre­
di, les représentants de l'Ordre des 
acupuncteurs qui compte 450 mem­
bres, se sont élevés contre le décret 
en le qualifiant même de “loi ma­
traque".

Le réglement précise que tout 
patient qui désire être traité par un 
acupuncteur doit auparavant obte­
nir un certificat médical d'un mé­
decin Et avant d'obtenir ce certi­
ficat. il devra être examiné par un 
médecin qui devra lui-même poser 
un diagnostic.

L'acupuncture devient ainsi un 
acte médical au sens de la loi, 
c'est-à-dire que ce traitement est 
prescrit par le médecin au même 
titre qu’un médicament ou un trai­
tement de physiothérapie.

1/acupuncleur doit se limiter à 
traiter le patient selon le diagnostic

posé par le médecin. 11 doit aussi 
faire rapport au médecin après six 
semaines de traitement ou 10 séan-

M. Askerow affirme que nombre 
d'autres acupuncteurs agiraient 
comme lui si un patient demandait 
à être soigné par eux sans passer 
auparavant par l'intermédiaire d'un 
médecin omnipraticien

Contrevenant

Le vice-président de l’Ordre. M. 
Gasan Askerow, a prévenu qu'il ac­
cepterait de traiter tout patient qui 
se présenterait à son bureau sans 
certificat médical même si, en 
agissant ainsi, il sait qu’il contre­
vient au décret "Je le traiterais 
quand même, c’est mon devoir”, 
a-t-il répliqué aux journalistes qui 
l'interrogeaient

Le patient qui se présente chez 
un acupuncteur sans avoir obtenu 
un certificat médical de son méde­
cin contrevient lui aussi au règle­
ment en agissant ainsi.

Pour M. Askerow, le nouveau dé­
cret équivaut à placer la médecine 
douce qu'est l'acupuncture sous la 
tutelle de l'Ordre des médecins du 
Québec.

Selon lui, il s'agit d'une lutte en­
tre deux styles de médecine, qui de­
vraient se compléter plutôt que 
compétitionner. "Il faut respecter 
chacune des médecines; l'acupunc­
ture est une médecine complète et 
indépendante. Elle est transmise 
par la Chine traditionnelle et a fait 
ses preuves depuis des millénaires. 
Les deux médecines ont une appro­
che différente mais un but com­
mun.”

M. Askerow s oppose aussi au dé­
cret au nom de la liberté de choix

pour toute personne quant au style 
de médecine qu'elle désire.

Il assure aussi que le décret en­
traînera des déboursés supplémen­
taires pour l'ensemble de la com­
munauté. Auparavant, un malade 
pouvait se rendre directement chez 
l'acupuncteur Maintenant, la visite 
qu'il doit d’abord effectuer chez 
l'omnipraticien sera facturée à 
l'assurance-maladie, donc sur le 
compte de toute la société.

Protection du public

Le décret a été adopté en vue de 
protéger le public contre des abus 
potentiels dans la profession.

M Askerow affirme qu’il ne s’op­
pose pas du tout à ce que la forma­
tion des acupuncteurs soit régie, 
uniformisée et contrôlée, "afin d'a­
voir une meilleure qualité de pra­
tique et ainsi protéger le public”. 
Mais le règlement selon lui ne se 
borne pas à protéger le patient; il 
subordonne l'acupuncture à la mé­
decine.

29 lacunes au poste 
de police de Ste-Foy

QUEBEC (PC) — Le poste 
de police de Sainte-Foy ne sem­
ble pas aussi adéquat que ne le 
laissait entendre en 1983 la 
Commission de police du Qué­
bec.

Un rapport rédigé en février der­
nier par trois officiers du Bureau 
des enquêtes criminelles de Sainte- 
Eov fait état de 29 lacunes rencon­
trées dans les locaux du service de 
police.

Le rapport de deux pages, dont la 
station radiophonique CHRC de la 
ville de Québec a pris connaissan­
ce. révèle notamment une absence 
de certains locaux indispensables 
au travail des agents de la paix:

pas de salle pour les parades 
d'identification;

- pas de salle pour les témoins; 
pas de salle temporaire ni de

coffre pour les pièces à conviction 
en transit;

pas de salle pour placer les 
personnes détenues en attente;

- pas de garage pour protéger 
un véhicule ou un gros article pour 
fin de recueillir des éléments de 
preuve.

Les trois auteurs du rapport, le 
capitaine Roger Routhie ainsi que 
les lieutenants Marc Marquis et Ca­
rol Kennedy, pointent également du 
doigt les salles d’interrogatoire 
qu'ils disent insonorisées et insuf­
fisantes ( trois locaux servent à des 
interrogatoires et la rédaction de 
rapport ).

Action de 33,900 $ contre un agent

(Laserphoto PC)

Journalistes et photographes ont eu un avant-goùt des sensations 
que procurent les nouvelles montagnes russes de La Ronde.

Des montagnes russes 
"monstres" à La Ronde

MONTREAL (PC) - Un rési­
dant de Montréal a intenté vendredi 
une poursuite de S33.900 contre le 
policier de la CUM Normand Le- 
elaire. pour un incident qui ne man­
que pas d'être inusité.

Il y a quelques mois. M Nor­
mand Charbonneau avait été vic­
time de voies de faits graves, et 
c'est le policier Leclaire qui avait 
fait enquête et fait traduire en cour 
deux suspects.

Devant le tribunal la victime au­
rait cependant été dans l'impossi­
bilité d'identifier ses présumés 
agresseurs, et. selon ses dires, l’a­
gent lui aurait alors fait remarquer 
que cela aurait des suites pour lui.

Peu ae temps après, on appré­
hendait un de ses amis à son arri­
vée chez lui. avec un appareil vidéo 
volé. Le lendemain, on venait le 
chercher pour lui demander de té­
moigner contre cet ami.

Au poste, toujours selon la décla­
ration qui accompagne sa récla­
mation. on l'aurait non seulement 
interrogé, mais injurié, menacé, et 
le policier Leclair lui aurait déco­
ché un coup de poing au visage, 
pour le laisser en eelulle pendant 
plusieurs heures.

Il aurait été incapable, par la sui­
te. de reprendre son travail avant 
trois mois.

MONTREAL (PC) 
Les nouvelles mon­

tagnes russes de La 
Ronde s'ouvrent au pu­
blic samedi, après un 
délai dû à l'ampleur et 
la complexité des tra­
vaux qu'a nécessité 
I imposante structure 
en bois.

Baptisé "Monstre" 
par l'Association mon­
tréalaise d action ré­
créative et culturelle 
« AMARC, organisme 
municipal i. le nouveau 
manège emporte ses 
passagers dans une ba­
lade de deux bonnes 
minutes, à des vitesses 
atteignant 60 milles à 
l'heure

Vendredi, journalis­
tes et photographes ont 
eu un avant-goût des

sensations que procure 
la succession de chutes 
libres — la plus haute. 
125 pieds — et de vira­
ges à forte inclinaison 
La montée initiale s'ef­
fectue a l aide d une 
crémaillère.

L'expérience donne 
envie de se crampon­
ner plutôt que d'admi­
rer le paysage. Quel­
ques points du parcours 
long de 2.400 pieds sont 
plus élevés que le ta­
blier du pont Jacques- 
Cartier voisin.

Avec leur point cul­
minant à 132 pieds, les 
montagnes russes de la 
Ronde sont les deuxiè­
mes plus hautes du 
continent. Seules celles 
du parc Kings Island, à

Cincinnati, montent 
plus haut.

Elles n'ont toutefois 
qu'une seule voie, de 
sorte que celles de 
Montréal seront les 
plus hautes à être do­
tées d une voie double.

Après la fermeture 
de La Ronde en sep­
tembre. les travaux re­
prendront pour complé­
ter cette deuxième voie 
parallèle, qui doublera 
ia capacité d'accueil 
des montagnes russes 
en 1986
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Intentée par les avocats de Lortie

Poursuite contre le 
juge Mignault rejetée

MONTREAL (PC) — Intentée peu après 
la fin du procès du caporal Denis Lortie, en 
janvier dernier, la poursuite en dommages 
de $500,000 de ses procureurs, Mes André 
Royer et François Fortier, contre le juge 
Ivan Mignault, vient d’être rejetée par le 
juge Fernand Legault, de la Cour supérieu-

Dans un jugement 
de quelque 50 pages, le 
magistrat montréalais 
fait droit à ia requête 
en irrecevabilité pré­
sentée par les procu­
reurs du juge québé­
cois. Mes Reynold Lan­
glois et Jean-Claude 
Hébert.

Ayant agi judiciai­
rement, dans l'exercice 
et les attributions de 
ses fonctions, et de 
bonne foi, le juge Mi­
gnault ne peut être re­
cherché en responsabi­
lité pour les remarques 
par lesquelles les avo­
cats du jeune militaire 
se sont déclarés offen­
sés. humiliés et même 
diffamés.

Au moment où il a 
prononcé les paroles 
que Mes Fortier et 
Rover lui reprochent, 
le juge Mignault jouis­
sait pleinement de 
l'immunité judiciaire 
accordée aux juges de 
la Cour supérieure, une 
règle capitale juste­
ment adoptée pour as­
surer l’indépendance 
de la magistrature.

Les avocats de Lor­
tie avaient réclamé l'a­
journement de la sen­
tence, pourtant man- 
datoire dans un cas 
semblable, afin de s'v 
opposer en la représen­
tant comme cruelle Et 
ils avaient annoncé 
leur intention de faire 
entendre, dans ce but. 
des criminologues, des 
psychologues, etc.

Le juge avait alors 
rappelé le fait qu'au 
cours de l'instruction, 
ils avaient interrogé de 
tels spécialistes, mais 
n'avaient pas jugé bon 
de faire appuyer leurs 
dépositions par des té­
moignages qui auraient 
rendues les premières 
légalement accepta­
bles.

Et avant de procéder 
effectivement à l’im­
position de la sentence, 
il leur avait recom­
mandé de consulter 
plutôt un spécialiste en 
droit criminel. C’est ce 
qui avait manifeste­
ment le plus piqué les 
deux procureurs Mais 
le juge Legault se dit

d avis que cette recom­
mandation peut être 
appropriée vis-à-vis de 
jeunes avocats qui au­
raient peut-être, dans 
un procès important, 
fait preuve d inexpé­
rience.

"Il est admis, dit-il, 
et le nouveau code de 
procédure civile le per­
met. que le juge puisse 
intervenir dans les dé­
bats, poser des ques­
tions et même ordon­
ner une réouverture 
d'enquête, pour que 
soit par exemple ap­
portée une preuve qui a 
été omise ou qui sem­
ble nécessaire pour la 
solution d'un litige. Le 
juge doit jouer un rôle 
actif pour que justice 
soit rendue, et non se 
contenter d'être Boud­
dha passif.

Le tribunal dit n’a­
voir par ailleurs rien 
trouvé, à la lecture sé­
rieuse de la transcrip­
tion. qui pourrait indi­
quer préméditation.
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«
CONCOURS APRES DENISE»

£00 GC V

Le concours "Après Denise" bat son plein et commence 
à faire d’heureux gagnants. En effet M. et Mme Roland 
Morin partiront bientôt pour Fort-de-France, Martinique, 
gracieuseté de Sol-Vac Tours et de la Brasserie Labatt. 
Félicitations aux gagnants qui ont bien su répondre à la 
question des enquêteurs Jos Bidon et Associé diffusée 
sur les ondes de CIMO/FM 106.1.

Dans l'ordre habituel, M. Bertrand Ménard, représentant 
de la Brasserie Labatt, M. Daniel Roy, gagnant d'une gla­
cière, Mme Marthe Morin et M. Roland Morin gagnants 
du voyage en Martinique ainsi que M. Paul Lecours de 
l’agence Boutique du Voyage, représentant Sol-Vac.

Les enquêteurs Jos Bidon et Associé vous encouragent 
à continuer d'écouter CIMO/FM 106.1 dans le but de 
leur fournir des renseignements qui les aideront à enfin 
découvrir Denise, celle qui connaît le secret de la Labatt 
Bleue.
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